
née dans les cairières de pierr-. 11 nMITTV CD CD CO
a abandonné sa femme il y a à peu I ■ ri I I II | M | || r n
p;ès trois ans pour aller dans les | V I I I I I I I II LIILw
Cantons de l’Est, mais est revenu 
ici il y a au delà d’un an.

Du b iis st t n homme d'à peu piès 
cinq pieds et sept pouces assez ro* 
bu< e et portant toute sa barbe.

Depuis not e ar vée, il ne semble 
pas très disposé à parler quo que 
depuis son arrestat on par M. Naud, 
il a reconnu à plusieurs reprises 
avoir tué sa belle*mê-e si femme et 
ses enfants. 11 a l’air tout ellrayé 
et *coule attentivement tout c-t qui 
se dit autour de lui. Il est velu, 
d’asoect r» poussant. 11 porte un 
tamo chanter.

Sur les questions qu’on lui a 
laites dimaiii ha, le meurtrier a dit 
que c’était dû aux mauvais trait - 
meats de la part de sa lemme et des 
parents de cette dernière s’il a 
commis son crime, 11 dit aussi que
le matin V rsqu’il partait pour 
aller travailler, sa femme ne lui 
faisait pas le déj- ûner et que la 
plupait du temps il était ob.igé de 
se pa ser de manger. Il se plai
gnait aussi qu’à plusieurs reprises 
sa femme et ses parents l’ont roué 
de coups. D'après lui, dimanche 
matin, vers d x heures, sa femme 
et sa belk-mère se sont jetes sur 
lui avec une chaise et un balai, et 
le désespoir s’emparant de lui, il 
prit sa hache, le prunier instru
ment sous sa main, et se rua d'.iboid 
sur son épouse et ensuite sur sa 
belle‘mère et ses enfants. Le 
meurtre consommé, il jeta ses vie* 
limes dans sa cave et partit imrné* 
diatem.ni.

w ACHETEZ-VOUS DES (intéressante découverte arm*.
PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA
Importateurs et Commerçants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc. COTONSi PRESENTES SOCS F RUE DE CRAYJNS (12 OOEITS DÉLICIEUSES’
Il suffit Je frotter légèrement les objets pour les ptrj

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc )

Notre Stock est Nouveau et 
nos Prix sont Très Bas.

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VENEZ VOIR ?

inner

D. GARDNER & CIE • t L. LEGRAND, Fournisseur de l.t Cour do F.uosio
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

5e vendent dans toutes les principales Parfumeries, Phc'M et Drogueries du MondeVendront pour quelques semainesse repentit d-; son obéissance et vou 
lut retourner chez sa mère :

—Prends garde, lui dit son mari, 
j’irai te chercher tantôt et si lu ne 
viens pas........

Il fit un geste de menace ; mais 
la jeune femme n’en tint aucun 
com i te et partit.

A deux heures l'ouvrier se pré
serva de nouveau chez sa belk-mv 
re et .-o ntna sa femme de le suivre.

les deux

KNVOI FRANCO UK PARIS DU CATAI.OtlVK

500 pièces de Coton jim ne à -le. 5c. Oc 7c la verge 
200 pièces de Coton blanc à 5c. 7c. 9c. et 10c la verge 
1*20 pièces de Cotons a Oreillers et à Drap.
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ul UNIMENT GENEAU
0^ 3 0 ANS DE SUCCÈS A
4» co jtek *••»«! TOI'lÿllO remplaçant li> n r
T T3 dmili'iir IV eliUle lin v-iil Ai , r ,v ,, ««<#<-ui-
* cz3 • '’nommés ; •< !«•(■<• x* M . • utiniurinm,
* ^ AflÉtifr (.iicitm. ravlde et sûre dvf H<>

lu rrw, leur ta, , I,h
guiaunU des Jambes, Sinus, i,.r. i 
ri Kesolnilf iiiT.iiIitltio cl aan < 11.

. - - — i/lnca, Catarrhe». Ilrouchétea,
J ties Poumons, du Foie, des intestins. i’Ieun'mva, ||\ n 
f Œ> lions d’Urlne, Hovres typhoïdes, cto.

Pansement à U main, on a et * minute.,", sans couper le poll. Q
Ml £3 Dépôts : Paris, MESTIVÜER~* C'«7"275. rue Saint-Honoré A 
V —* êlONIRtn : LAVIOf.FTTE A NUL90N. QlltHfr ED. MOItlN A Ci». M
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COTOjNS A CHEMISES CANADIENS, !querellant, 
époux partirent ensemble et arrivè
rent ;n, boulevard Diderot.

—Veux-tu venir ? dit B. une der 
nière fois.

Aussitôt le mari s’arma d’un coup 
de poing amérivain qu’il avait dis
simulé et en parta un coup terrible 
à sa femme. Celle-ci fut frappée en 
pleine poitrine. Elle tomba sur le 
plancher, ayant perdu connais-

H. croyant avoir tué sa femme, 
s’enfuit épouvanté.

Cependant quelques instants plus 
tard, Mme B. reprenait connaissin*

lo ti iii se COTONS A TABLIERS ET IJMIENfJES FONCEES,

TOUS A TRES BAS PRIX POUR
ARGENT COMPTANT.

itrrirn, Souîs: ' 0

... à

, ..vieil- Q
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NOUS SOMMES LES QUARTIERS GENERAUX POUR
Toiles de toutes sortes.

(Avis aux ConsommateursVoyez nos magnifiques Toiles à Nappes, Serviettes, Essuie-mains, Toiles à 
boucher, Toiles croisées, etc ,

Les PRODUITS do la

Parfumerie Oriza L. LEGRANDs^r* Marchandises a la piece aux prix du gros.Une* i|ii«M(|oii lui " r e n I «

Montré il, *27 lév—Une affaire qui 
intéressera certainement les culti
vateurs en général, est celle qui va 
si; dérouler aux prochaines assises à 
Sweetsburg. Il s’agit d’un cas par-

La société protectrice des ani
maux vient de recevoir une lettre 
anonyme, lui apprenant qu’un riche 
cultivateur du vi lage de Al ber- 
corn, situé près de la ligne divisant 
les Cantons de l’Est de l’Etat du 
Vermpnt, avait coupé les cornes à 
un troupeau de trente et une va
ches. L'inspecteur G ai ley a été en
voyé sans tarder afin de s’enquérir 
de l'a liai re.

M. Gailey est revenu et a annon
cé que la mutilation supposée des 
animaux était véridique en tous 
points et de plus qu’a près au-delà 
d’un mois que la chose s’était pas
sée, il y avait encore certains des 
animaux dont les blessures ne s’é- 

,S01l.re®* „ . talent pas encore cicatrisées. Une
Le pere Joseph Ihibiult qui de- j plaint.; a été déposé- sans tard-r

meure anc son gendre Dubois, était ,,, pr0pHèialr*s» <l,m bêtes à
allé à la grand-messe lors Hu meur conl,,6 üu plûlfi, w,„ cornes.
‘re S’il avait etc ch-z lui. il an- Le docteur M, Kaelirau, le véléri- 
rait subi le mem- =ort que les au- najre j,jeu comvi de cette vil e dans
très car le prisonnier a dit qu il une lettre écrite au président de la
était tell* m n en colère, que si le société s’exprime très ouvertement 
pere T Inbault, Henri lhibault et à ce sujet et dit que l'opération ne 
son édouse eussentete uresents Us peul ôlre jaile sails causer beau

coup de douleur à l’animal Jusqu’à 
présent ou a considéré Ta liai re 
coin ne étant justifiable dans le cas 
d’un taureau de prix, qui pouvait 
être dangereux pour ceux qui le 
soignaien t.

On a aussi pris l’opinion de M. B. 
D. McGibbou, avocat de la société 
qui dit qu’on devrait faire un test 
case de cette affaire, et que si on ré
ussissait à obtenir une condamna
tion dans un cas semblable, ce serait 
un bon exemple.

De son côsé. l’accusé prétend que 
les animaux étaient en danger do se 
faire mal les uns aux autres et qu'il 
avait agi de la sorte par mesure de 
précaution L'issue du procès déci
dera la question.

\ ers onze h -lires de ’avant-midi, 
son beau frère lleuri Thibault, qui 
demeure à un arpent de l’à et 
est aveugle, demanda à sa f mir.e 
Marie Virgin e Halleiin, d’aller 
chercher Dubois chez lui. En ar
rivant chez ce derniai, madame Thi
bault s’aperçut qu'il n’y avait per
sonne dan- ta maison. Elle appela 
sa b Ile sœur et sa b lie-mère et fit 
des recherches, mais elle ne tro ; va 
rien. Gomme elle s’éloignait pour 
aller avertir son mari, elle enten ii. 
quelqu’un pleurer à l’inta iourde la 
maison. Elle uavril la porte de la 
cave et aperçut les quatie victime» 
entassées les unes sur les autres. 
Elle courut immédiatem nt chez 
elle et eu apprenant ce qui s’*jUu> 
passé chez Dubois, le pauvre Thi
bault y accourut aussi vite qu’il put. 
Il monta les cadavres daus la chain 
bre et transporta le plus jeune des 
enfants ch z lui, où il est mort di- 

he dans U

207, rue St-Honorô, à F3 A. ni S
îeisque ORIZA OIL* ESS. ORIZA * ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORlZA 

ORIZA VELOUTE‘ORIZA-TOm-ORIZAUNE‘SAVON-ORIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

l° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2” A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur partum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre nur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

letVÉWTABUS PRODUITS st VtNDINT dtns toutes les MISONS HONORACUS de PARTIlitfllEetOROOUtRIE 

Envoi franco de Parla du Catalogue illuetr*
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CHARBON ! NETTOYAGE^ TAPIS
4 LA VAlHült

Le* tapi* *<>nt nettoyé» et le* plu run*, réim 
rétw à la vapeur ehe*

NH WlE.KFNM,
129 rue Auglu-ti,, 

Le* ordre* peuvent être IhIhhAh au No 78, ru

c'- 1
te' i-A L y . I—.^-Les meilleurs qiiiili 

tvs^ -I- charbonir ■ n tu milieux 
etauthra-

STKl’HE

Si TBITI crible
•:p j tl To WISE

Æ# O’REILLY & HEEÏ

If

i
W. 0. McKAY

(Fuc e J A Seybold)

i Rue Spsrks
Nouveau magasin U« ( liaus

------sum------JOHNSON HOUSEImportateur de Vine, Liqueurs, U Ig 
Tabacs ; aus-i propriétaire de

L’HOTEL RICHELIE J
Hl.O«J liUNSWJi J invite le public h venir nui faire

Jfi tiens aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratique»—satisfaction 
garantie

Agents pour les Commercants de Bois.
41«. MH «it 150

Celle nouvelle nutison nutrefois
NllNuet, oce.upée par la pharmacie Dac.ior, 

a été complètement renouvelée et 
pour un hôtel de prf 

I )e grandes chambre»
EDITION COMPLETE

Élâ»

Bureau de f»;.te d'Ottawa.

es sont à la disposition du pu------- ET —-

OrFICIELLE
— DU DEBAT SUR —

ASTHME
CIGARETTES INDIENNES

blic

il i La inagnifitpie buvette «le l’hôtel 
est fournie (!»• Iioissoiih et litiueure et 
cigares de premier choix.

lu i>T (î TH» IN3IUA

les auraient tous tues.
I orsau’ll a été ariôlé, le pris >n- 

nier n’a offert aucune résistance. 
Le père Dubois qui demeure à Sta
ten Island, lui a écrit au jour de l’An 
dernier, mais Dut ois n’était p is 
instruit et ne pouvait lire la lettre. 
G ; n’est que diman lie soir qu’il a 
demandé à un citoye.i de 1 endroit 
de la lui lire. Dans cette lettre on 
père lui disait qu il èl.tii à la veille 
de recevoir un héritage a’un de ses 
oncles de France et qu’il lui en don- 
nerait une partie. Après avoir 
connu le conten u de cette lettre, le 
prisonnier a demandé à celui qui la 
lui avail lue, d’écrire à sou père et 
lui dire que, dans un moment de 
colère causé par des mauva s tr» il - 
meut , il avait tué sa femme, sa 
belle-mère et ses enfants et que, 
ayant été ar été, il allait être amené 
à Québec pour snb r son procès ; 
qu’il ne croyait pas être sau 
s’attendait à"être pendu. Il a ter
miné sa lettre e i dema idant à son 
père de piier pour lui 
aussi qu’il ne regrette pas son meur
tre affreux, si ce n’est la mort du 
plus jeune de s=s enlauls qu’il ai 
mail beaucoup.

II parai rait qu’a ut efois le pri
sonnier était adonné à la bo'ssou ; 
mais depuis son arrivé ici il a tou
jours été b en tranquille et sobre. 
Un lui a demandé hier pourquoi il 
avait jeté ses victimes dans la civj. 
11 a répondu que c’était pour empê
cher son chien de les manger

PLUS RECENT
A l’enquête du coroner, les jurés 

ont rendu un verdict de meurtre 
prémédité contre Dubois. L’assas
sin a reçu le verdict avec indiffèren*

bâUrJ1

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517
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7 oui marche maintenant
D ns notre département de marchandiaa» d’étape, tels <jue cotons, toiles, guillaumes, etc., 

on entend le bourdonnement des acheteurs de bonne heure le matin et tard le 
lit ils viennent toujours

En foule, animés du désir d’acheter des inarchandiHes qu’il est facile d’acheter pareequ j les 
prix eu sont bas.
/Z est très difficile 

De favoriser les

drona à «le grandes réductions 
otre stock de couvertes à che- 
oulons liquider

Nous vendr 
la balance de nDubois dit

NATIONAL MFG. CO.,
100 Rue Sparks

Nous av< 
assortimen 
Prix spéciaux pour

NATIONAL MF<

•ons le plus grand < 
t de RAQUETTES

et le meilleur 
i de la ville, 

grande quantité.
CO.,

160 Rue Sparks, 
i de saison.

3 8u 8 00 1 20

gens qui ne veulent pas l’être, et nous le disons avec beaucoup d’em- 
Voici une chance d’or d’acheter vos cotons souvent à moins que le prix des manufac-phase ’ 

tures.
Jisperc.-vous

Qu’en payant des prix plus élevés vos marchandises seront meilleures. Mais les cotons 
vendus tout le long de l’année chez B. G. et Oie prouvent le contraire. Comme nous l'avons 
dit pré édemment nous sommes coupables de détailler nos cotons au prix des manufacture .
Arolre immense stock

Les tobogarui sont a usa
Ayiiiv r, Bardiy.etc l'W
Quyon.Tétreauville
Ou ineuu, i. le 

à Kl ver 1 r-seri
B lIIng’H Bri-lge.......... 'J
CvmmlngH' et Herd-

manu’ Bridge*............|l*’'
Kochi-glervllle, e'f I*W*
Orléans * t bohillaril. Wi
Archvlllo ..................... 9 80
Mer; vale— lundi, «ne 

c-edl et vendredi.
Malle* Augl «Ise*—vl 

N,Y., lundi, et l'md

4 4-5 8 f© 4 45 8U0 
4 46 8 OU
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Riimls Breveté» |Minr Tupi*

Nous avons un tri-s Ijchu choix de balais 
brevetés-pour tapis que nous vendons à ÿ 1,75

NATIONAL MFC. CO.,
160 Rue Sparks.

i;

Usai 
i m

FKIXTVKKN A l.’HULB
Nous avons ô6 peintures que 

drons h de* prix sans précédent, paree<jue 
nous avons besoin d’espace pour d’autres 
marchait

’huile avec cadre pour $1,00 
rappe-til pas l’acheteur économique ?

-Inous veil-
VU De coutils, guillaumes, cotons, indiennes, est marqué à des prix qui défient toute compé-Hallfux, Jeudi. 

do sac suppiém tition
Le devoir nous commande

Maintenant d’appeler l’attention spéciale du public nur notre be! assortiment de toiles à 
nappes, telles en dam te, serviettes de tables, essuie-mains, etc.
Avec bien peu d argent

On achètera un gros lot de broderies, et ceux qui se hâteront auront le meilleur choix. Ou 
ne peut décrire les patrons artistiques de nos j upous et pardessus, mais c’est la fureur du jour.

ites voue d’un véritable tableau à
Drams conjugal*

Montréal, 27 fév—Un ouvrier de 
la rue Wolfe, nomme B., ne cessait 
d’accabler sa femme de mauvais 
traitements.

Il y a h lit jours, la jemme B , 
lasse de souffrir, s’enfuyait du do
micile conjugal et se réfugiait chez 
sa mère, qui habite dans le même 
quartier. .

Le mari, qui ne pouvait suppor
ter cette absence, voulait à tout 
prix reprendre l’existence com
mune.

Hier matin, il se rendit chez sa 
belle-mère, eut une explication vio
lent avec sa lemme, et moitié par- 
menaces, moitié par prières réussit 
à la ramener au domicile conjugal.

Mais a peine Mme B. avait-elle I 
franchi la porte du logement qu’elle

- fx-e W-ttree destinée" â l'enregistre-ne-1 
vent être mise* (t U postes lô minutes avan 
clôture de» malle* pn > .' lente*.

Heure* du Borea'i, de8 a. m. a 9 a. m 
Mandat* sur poste et la poste et la Ban-jne

U'Kpar,n<‘. - » VoA'lL ï4«re d. **. 
Bureau de Ponte d’Ottawa. I 
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National Mfg. Co.
160 RUE SPARKS 160

,Vous 'venons de recevoir

Vingt caisses de chapeaux de feutre anglais pour hommes, lis feront fureur ce printemps.
ATTENTION !

ÈKsnwiafiBSâsa FITZPATKMJK ET HAHK1S
se (ont un plaisir <h- remercier le public 
pour l'encouragem-ni qui leur a été donné, 
jt ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir (aire une visite à kur magas 
marchandises sont du premier choix,

:)
k l'll-K ! V. !(C»

[‘lui a who will 

«1 '.vi t« b i M
BRYSON, GRAHAM & CIE.,in ; leurs

140,140, ISO, lr,2, et 1SI, Bue Sp tries
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B. O. * CIE.,

FITZPATRICK ilH«RRlS
65erue_WiI iam

1 Wrna Ut (.LU. 1*. HOWKLL & (%
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> -^ëprueebfc-à'TdoiinMUoweaSe.b X«*k, MES DU MONDE.
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FABRICANTS DES CELEBRES

PIANOS NORDHEIMER
Sont aussi agents) pour les fameux 

pianos Cherkering, Steinway 

et Haines, et pour les 

orgues harmoniums de 

Estey et Kimball

Grand assortiment de pianos 
de seconde main à des prix 
variant de $25 et plus.'

Condition de paiement de $3,00 a 
$10,00 par mois.

FABRIQUE : Rue York Toronto,

Salle de vente a Ottawa
61 RUE SPARKS

DEiECfUS DU MATIN
(Service Spécial\

LA TRAGEDIE DE St ALBAN
Québec, 17 —L'Elect-ur de ce ma

tin do 11e les details suivants sur 
l'humble tragédie de Si Alban. Je 
vous les transmets au long pour le 
bénéfice de vos lecteurs :

Lachevrutière, 2G — Le coroner 
Belleau, son greffier M. G Saint 
Pierre, les docteurs Catelier et 
Lavoie, le grand connétable Gaie, 
le constable Patry et les représen 
tanls de jovrnuux se sont arrêtés un 
instant ici cet après 
heures, en lOute pour 
a eu lieu le meuitre horrible de 
dimanche dernier. Eu arrivant à 
St Alban, ils se rendirent chez M. 
Damase Naud, juge de paix où était 
le meurtrier qui avait été ariêté 
par ce dernier «rt Wilbroad Marcot
te, vers c nq heures, dimanche 
après midi, à environ quinze milles 
de St Aibiii, sur la route de Port- 
neuf, près de l’ég ise protestante.

Apres que le coustable Patry eut 
fouille le prisonnier, on l’a em
barqué immédiatement dans une 
ca: noie et tous se sont renius au 
ihéârre du meurtr , situé à environ 
un mille de chez M. Nadeau et à 
six milles de la station de Lachevro 
tière. Il y avait foule ch z M. . 
Naud, mais à la lésidei.ce du meur
trier, où étaient les quatre cadavres 1 

la foule était encore plus grande.
La maison en question est cons

truite en bois et n’a qu’un étage.
Il n’y a qu’une grande chanmru 
dans la maison, ayant environ 24 
pieds de longueur sur 20 de largeur 

La chambre présentait un aspect 
navrant. A terre étaient éteidus 
trois cadavres, celui de la bel e- 
mère. de l'épouse et da IJainé des 
enfants du prisonnier. Ces corps 
étaient cachés sous des tapis Le 
plancher était couvert de sang.
Il y avait trois lits dans la chambre 
et un petit berceau. Plusieurs croix 
en bois étaient attachées aux murs. 
Ou respirait la pauvreté et la mitè- 
ra la plus grande dans cette maison 

Le coroner a assermenté le jury. 
On s’est rendu ensuite à la maison 

de Henri Th-bault, beau-frère de 
Dubois, où était le dernier des en
fants de Dubois, âgé de quatre mois 
èl demie. Le pauvre petit être qui 
n’est pas aussi défiguré que les 
autres, n’est mort qu’a six heures 
dimanche soir. On a transporté le 
corps de lVnfant avec les autres.

Le père Joseph 
assermenté comme témoin. Il est 
cultivateur, âgé d’environ 70 ans et 
époux de Olympe Tessier, âgée de 
6/ ans. Père d-* Marie Z ^hir Thi- 
baut*, âgée de 34 ans ; giacd’pèree 
des deux enfants âgés de 4 ans et 4 
mois respectivement

Après avoir laissé les cadavres en 
charge de deux hommes de l’en
droit, le coroner a ajournéIV«quête 
a ce matin, et lea docu urs\ telier 
et Lavoie feront alors l’»V vpsie. 
Les médecins ne pourront termii er 
leur exam 11 avant tard demain 
soir, mardi, car ils doivent faire 
l’examen des quatre cadavres.

Le meurtrier se nomme Rodolphe 
Dubois alias Thaniel, dj Staten is 
land, Etat de N. w-Yoïk. Son 
grand’père était français ei sa mère 
irlandaise. Il est âge de 33 ans et 
est protestant.

Il est au Canada depuis huit an*, 
ayant demeuré à Purineuf, San.le 
Anne la Pérade et à St Alban. Il y 
a environ cinq ans qu’il habite ai 
Alban, où il y travaillait à la jour-

midi, à q 
■ Si Alba

Thibault a été

Publiée par la fie., d'Imp. JOURBrAt. QTT OTIPITI HT Rue Susse*.

LE CANADA
I .......

OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction
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WAREHOUSE

FIN DU PROCES PARADISUne question importante DEPECHES DU SOIR
1 (Strike Special)

LE CA NA D A
LA VENTE

Fin «lu procès Pi*radis
La Minerve,) Etendard

LA VENTEJEUDI 27 FEVRIER 1890 
ECHOS Dü JOUR

Un grand nombre de résidents de 
la rue King ont porté une plainte 
devant le Conseil de ville contre la 

D’après les

A Vestrémlté LA VENTEMontréal, 27 fév

mente suivants qui i 
du Rév. P. Paradis 
Au rrri'-rend /'- /> C 

O. M !..

/Montréal, 27 fév. Le juge Clmroh est 
continuelle do-

publient aujourd'hui les docu
John J. MacCrakea>"* p™** 98 & 100 Rue Sparks.mourant. Il souffre d’ 

mnragie des poumons.
Poursuivi*

N. A. Belcourt,
Geo. F. Henderson.M. Hertluaume

compagnie <lu gaz 
renseignements que nous avons ob
tenus la plainte nous parait être 

Il est vrai, comme le

CHEZ LA ROSE k Cio.
CHEZ LAROSE k Ci#.

CHEZ LAROSE k Cio.
LA GRANDE VENTE DE 

FERMETURE
CONTINUE ENCORE.

FOULE TOUS LES JOURS

1/ Paraît/ , Ptr
J, W. W. WARD,

AVOOAT ETC
On annonce la mort (le M. 1». Pouliat, an 

___député de T Islet.

Un M. Gourd eau de Québec 1 
en dommages par M. O. Mm pli 
à la suite de propos tenus par le pn
eu jet du Table Rock.

Toronto, 27 fév.— Le News, le World et le 
Mail seront poursuivis parce qu’ils ont pu 
bli- .li s annonces de loteries. »nt publie 

nt d'être un

La Miner ré du 27 décent'
Presse du 30 décembre |ssd 
correspondance vote 
révolté et un relielle 
d 'avoir par là causé d 
la Minenr du 3 février ISSU et la Pr> w du 
même jour et des jours suivants ont publie une 
autre correspondance contenant 1 e qui suit : 
•- Nous assistons au douloureux et déshono* 
“ vaut spectacle d'un 1 
“ pied «lu tribunal e;
“ entasse mensonge sur 
“ au vent dè la publier 

En justice, je dois dé 
nais aucun fait justifiant le 
c.orre»pon«lanoes.

Vous priant il’aci ■ 
vifs regrets au sujet «

Je demeure,
Voir» tout d

bien fondé 
prétend l'officier d’hygiène publique, 
que l'odeur s'échappant, des usines 
du gaz n'est pas injurieuse à la san 
té ce qui ne l’empêche pas tout de 
même d’etre bien désagréable.
Mais là n'est pas l’objet de la plainte 

goûts particulier dess usines 
du gaz vont déverser leur contenu 
dans le grand canal de la rue King, 
qui court grand risque d’être bien 
tôt enduit d’une forte coin:lie de

is t poursuivi
v, M. P. P. 31 SCOniSH ONTARIO CHAMBERS OttifElle sweep le

Paris, 27 fév.—La Franc» a enfin accep
té de se faire représenter au congrès ou
vriers de Berlin pour ne pas faire croire à 
de la mauvaise vfilonté Jules Simon.

Ileurre bnâ a «lu pold*

vos supérieurs et 
apétale . et de plus,

AU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT LUSSIER &ROUTHIF.R,
On rit beaucoup à Québec d< la petite

M. Mercier. Les 
cites tout comme

Avocat*, Notaire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêtev avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A.

Les bas pris aux quels nous offrons 
nos marchandises depuis deux jours 
ont attiré '..ne grande foule d'ache
teurs à notre magasin et tous sont 
repartis pleinement convaincus que 

faisions réellement une

scène de loyalisme p:> pat 
une figure de bois pat 
libéraux ( 'harlebois,Le JUSQU’AU JOUR DE L’AN

JUSQU’AU JOUR DE L’AN
JUSQU’AU JOUR DE L’AN

i, qui, parlant au 
la foi du serment 

n.songe et les livre

riMontréal, 27 fév —M. U 
ehand de la Pointe-Claire, a acheté quel

le marché Bon-

tiennciit V
l’opposition.

Une dépêche de Winnipeg nous apprend 
que M. Jean E. Têtu, sous agent d'immi
gration à cet endroit est mourant.

secouru et a découvert, (Uns une de 
roche posant douze livres

tinettes de beurre M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B., *
(Successeur de L. A. Olivier)

Ivocst Solliciteur, Notaire, Etc,
—BUREAU—

Coin den Knew Khlea:* el Nnswea
OTTAWA, Ont

nettes, une
sucés de ces

•r que je
Etoffes à Robes, Soies, Satin, Hu
ches et garnitures de robe sont 
réduits audessous du prix coûtant. 
Tout le monde gagnera ù venit 
faire une visite avant d’acheter, car 

mois.nous leur

yllubul*

Québec, 27 fév.-L’affreux meurtrier e.-u 
bonne escorte et a été conduit

&goudron ; de l'égout principal lo 
(leur se communique dans tous i«s 

•t parvient «à é- LAROSELe )". Suit nous apprend qu’Erastus 
, a. m,, ho eouehcà 

iq heures et passe pour un d 
plue œc upébde N vu A ork.

pt,-r l’expression de mes 
le ces nublicatioris.Wiman sejlève à 1 heui arrivé ici sous 

a la prison du district. CIE,
101 RUE RIDEAU 101

canaux accessoires 
n tr- r dans les maisons 
les qui sont très éloignées de la rue 
King Voilà où il y a nuisance pu bli 

C’est le devoir du conseil (h*

les
IXhii Pedro

pour le reste du 
vendrons des marchandises meilleur 
marché qu’aucune part ailleurs

datnauih jWAHGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & XVYLD
AVOCATS. SOLUCITEUbo. NOTAIRES
Bloc Hay, rus Spark Ottawa, 0

PKB8 DE L’HOTEL RÜ88ELL
Martin O Gara.Q.C. D B. MacTavish Wm.Wÿi

yLondres, 27 fév.—L’ex empersut
gouvernement la permission di 

vivre en nimp'i

•n prendre qu'à lui n ilNew- York ne doit T. B k. i n i n .o mk, 
Editeur de la Minkkvk 

et de la PkKhse.
, /'. /’, / A M. Paradis

au nouveau 
retourner au Brésil pour y

perd l’Exposition. Pendant qui 
lers intriguaient, querellaient ut partagerb ut 

c, ( Jiieago manigan"
OTTAWA

sérieusement de :etlcs’occuper 
question et sous le plus court délai. 
Une grande partie de la population 
est intéressée à voir le conseil pren
dre les moyens do la protéger. 
Nous croyons qu’aucune plainte n’a 
été portée avant que l’odeuraitcom- 

’introduiru dans les mai

les dépouilles à 1 av 
çait son affaire et organisait PAS DE RESERVE 

$35,000,00 VALANT
llrrlin nl un du l!<

Pire d. M. I 
L’autorité ocdé*ia»ti«j' 

demandé de discontinue!

Itl*u»nrk r«-*l«‘rn
Bismark ayant dévidé de 

jor.elut que rem- 
nouveau

Berlin, 27 fév ic de
■ mes procès contre 
delà Minkkvk et

poste, on en
percur le laissera présenter 
anti-socialiste.____________

Un navire qui arrive d’Egypte a débarque 
à Liverpool ISO.OOO chats moinifiévir qui sur 
v iront d’engrais après avoir servi de dieux 
aux descendants de Pharaons.

Hotel - Riendeau Walker, Mcuan & blanche!
AVOCA T3 

Avoué*, ftollU-lleurw, Agent* Fm 
taire*, Notaire*, etc, etc.

bill M, Bcrthiamne, édite» 
de la Presse. DE

Tenu sur ie plan Européen et Américain.
Malgré- les griefs légitimes dont j’ai h me 

ce désir et j’accepte SONT VENDUESre«Mb.<‘inent «le terre
•Dansla nuit de 64 HJE ST GABRIEL, MONTREAL,-redi rendsplaindre, je 

la réparation qui m’est offerts-
Fait à Montréal ce vingt-six février 1890.

Québec, 27 fév.moncé a s’
sons par les canaux d’égoûts. 
vaut nous, cette plainte est bien fon
dée et l'on doit y rémédier au plus

du matin, un A1,'Fri niiui Juin nul voudrait que le gou
vernement mit dans le 
d'argent pour faire «!'• ; 
au canal Rideau.

entre deux et] trois heures 
tremblement de Terre assoz 
lieu dans la région du lie St Jean et a 

de huit lieues.

CethAtel offre au public voyageur tout le 
confort iléHirable. La tnkle est toujours abon
damment servie des prémisses de la saison, 
pi fq-ar-'e i»ar des cuisiniers français de premier 
ordre. Repas A toute heure.

On trouvera voiistainme t 6 cet établisse
ment da première class . des vins, et liqueurs 
el wires de choix. JOSEPH RKIND AU,

Propriétaire-

No. Kue Elgin, Ottsw
(■N FACK DU RUSBKLL)

W.H. Walker. D. L.McLean. C.A.B.dncia,

-t,Hides amélioration# ( . A. M. P.VKAtlIS L’IMPERIAL WAREHOUSE 
SANS CONSIDERATION

ressenti dans un rayon
Nulehletôt. honorable, M. Ma- ke 

s à venir aux 
•ès-midi, mal 

maladie qui paralyse ses 
ne peut plus se lever de 
ses voisins l'aident.

persiste tou
illées île la chambre dans 
les progrès rapides de la 

mouvements. Il 
on siège sans que

1•il de ville de Sic < 'alburines, Ont.Lee
s’est déclaré en faveur de l'imposition de la 
taxe municipale 
tutions de charité

Un nommé \N GEO. McLAURIN, L.L.B
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

Philadelphie, Pc., 27 fév 
Rush ton, qui était jusqu’à ces jours dernier- 

• ■ - de la Farmers and Mechanics and 
National Bank, de ectte ville s’est donné la

OPINIONS DE M. LAURIER DUles églises et les insti-
FAITJbS FAIRE VOS

PRIX GOUTANTLu Neu) York Herald a adressé il y 
a quoique temps vue circulaire à un 
certain noinbrod’hommes politiques 
et de journalistes du Canada, dans 
le but de connaître leur opinion sur 
l’avenir de ce pays.

L’honorable M. Laurier a répondu 
en ces termes :

“Ce qu’il nous faut n'est pas le cri 
de la Fédération Impériale tel qu'il 
a été lancé récemment, mais une 
réforme politique, commerciale et 
économique, et une alliance qui ne 
se limitera pas à l’Empire Britanni
que, mais une alliance, une fédéra 
lion qui embrassera toutes les na
tions issues d’origine britannique. Y 
a-l-il quelque bonn i raison contre 
Vaccomplissement de ce projet? 
Y a-t-il une raison pour laquelle 
les Etats-Unis seraient laissés de 
côté dans cette grande réforme ? 
.1 admets n'en voi:* aucune. La race 
britannique est la grande race coin 
merciale du monde. Elle est répan 
due sur toute la surface de ce coti

se suis un Canadien-français te

nant le langage d'un Canadien, et je 
dis à mes concitoyens que la route 
que le grand parti libéral devrait 
suivre est celle qui conduira d’une 
manière plus sûre à l'accomplisse
ment de ce grand objet, une alliance 
de toute la race britannique sur la 
surface du globe. Si nous obtenons 
un • alliance, une alliance com mer 
claie entre les Etats-Unis et le Cana
da, nous aurons préparé un anneau 
de la chaîne. Mais nous ne "devons 
être satisfaits que quand les anneaux 
auront été ajoutés aux anneau—que 
quand nous aurons encerclé le globe 
entier d'une chai ne puissante”

PHOTOGRAPHIESdans une maison malfamée en se tirant 

l'on attribue à

J. P. FISHERnnbro 
de ne

ai celle-ci est élevée à

La Presse rapporte cpi un bon 
cpliôtelierH «le Montréal se propos* 
pas prendre lie*
? 1,000 par la législature

deux coupa de revolver dans la 
suicide de M. Rushton, que

L- Il y a ies bargains dans tous les 
Nous ne

Avocat, Solliciteur, Etc.
Afcent pour la Cour Suprême, le Parlemen' 

les Départements Publies.
Scotlâwh Ontario «Immberw, Ottawa, «»

-----  EN------pouvons 
Fout ce

départements 
pas donner les prix ici

nous demandons c’cst que vous 
marchandises et 

parfaitement assoies 
les trouverez satisfaisants.

«le délire alcoolique, a COSTUMES D’HIVERun accès de folie

1890 printemps 1890

TRE BROADWAY

-lotion à Philadelphitcausé un certaine 
le défunt, était dit-on, très connu. veniez voir nosLee députés anglais n’approuveront la 

division du comté «l’Ottawa qu’a I une des 
a fait liois 

qu*
«relie «levra'contenir que Hull

Scènes appropriées. Tout 
de première classe.

AU STUDIO DE

AA McLKOD, C. K., Avocat, Cours Fédéra e- 
eldeO.uébec. 138 rue Wvllliik'ton.Ottaw inous sommes 

que vous 
Les marc h tuini sc s dor.cn/ c/n 

rendues

Une récompense
coiiilitions suivante» . Ou 
divisions électorale#, on biens il n’y

On mande de Kings- 
enfunt de neuf ans,

TAYLOR McVExlY

AVOCAT, jtlLLItiTKU. iïti
New-York, *27 fév — 

ton (New York) qu’un
nommé Norman Smith, qui a prévenu r«- 
oeinmeut une catastrophe, en courant faire 

mécanicien d

deux la pr«
Ironsides et la Pointe Gatineau. PiTTAWAY & JARVISLe soussigné désire remercier ses 

nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l'eucourage-

•nt qui lui a été donné dans le

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu’il a 
assortiment complut d étoiles de 
| rintemps, pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti- 
rueiit’ust Certainement le plus consi
dérable qu’il ÿ a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et lus dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré a tous ceux qui donne
ront leur commande chez

— bureau : -—
8eoltl*h Ontario I liambern, Ottawa,train «U N'attendez pas qu’il soit trop 

tard car nous fermons positivement 
le magasin à la fin du mois 
au bon magasin.

des Hignoaux au
chemin «le fer s’avançant à toute vapeur 
mi endroit où la voie était bloquée par un 
éboule ment qui venait de se produire, a

Des. grands change menti 
faite à la loi ih-s licenses d’hôtel par le gou- 11? KÜE SJ’AKKS oTLWART, CHRYSLER 4 GuDfHLYvernement d’Ontario. Lu question est main
tenant soumise à la consider atiomle la chain-

élépliove 361
]»a.- AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Parlera et!

Chambres Union, 14 rue Metcalfe, Ottawa, Ont
,1e S’J.IKH) OtiOaoB coxde la compagnie une récompense

gratuit de circulation
provinciale.

De nouvelles ou plutôt «les bri
de nouvelles maisons ne pourront pas « tre MPERIAL

WAREHOUSE
lu

;
et un permis 
ligne, LITHOGRAPHE, GRAVEUR,"

ICL1CHEÜR el MEDAILLEÜR 
WKVE 3IKTCALFE

qu’une deman- 
i» fi.u la majorité des électeur# «le 

• nu bureau

McLiod Stewart F. 11. CnavSLKnVol aiiil'irlenx
I J. J. GodfreyM.muv.l 27 Kr. San heure»,

«li, un cultivateur de Saint-
Me sign* 
Varronilisseï > i’ V v v, > « r k VALIN * COÛtJucquLl’Aehigan, qui venait t.-rminei 

afl’aires au marché, a’est rendu d
,1e la rue Saint-Paul, pour 

Vendant qu’il était

«les ( '««millissaires.
98 & 100 Rue Sparks. A vocal m. Solliciteur#, Etc.;

BLOC EGAN, K UE SPARK M
vie-à-vis l’Hotel Ru:sell.

kl lieu de F ExLo choix «le Chicago coi 
position tera du bien au Canada si l'affaire 

car beaucoup

JULIEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gai 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Tous les ouvrage# sont exécutés bous 
notre direction.

Les ordres sont remplis avec prompt!

JULIEN à CIE,
466 rue Sussex

gasin en gros 
faire quelques achats, 
ii l’intérieur du magasin Remede de Pinusest réellement attray 

d'Européens prendront nos routes pour s’y 
rendre ou on revenir 
directeurs de chemins de fer et «les propri, 
taires d’hotels eanailii us.

Bradley 8t Snowlivres de tabac ont étésleigh et doux conte 

central delà j»«dicé et déposa

C’est l’opinion des If vendit immédiatement au poste 
plainte. R. A. Bkadlky. A T. SNOW

1 Argent A prêter A 6 p. c. avec privilège de 
I rembourser en aucun temps.

POOR les I1E- \Hier, apès-nihli, une «li-putation (h - prin
cipaux citoyens do ,1a ville des Trois-Rivières 
est venue pour la de 
près de Sir Hector la cause du chemin de 
fer des Basses Laurouti les pour lequel on 
demande une subvention. La députation se 
composait des personnes suivantes :

MM. 11. Mont plaisir, F. L. Desaulnicrs, 
C. J. Coulombc, N. L. Duplessis, «léput«;s: 
'I’. E. Normand, maire «1«*
Rivière#;
St. Tile

Elect to» 4 lira vine laie*
Le secret du dormer eau

Il s’est agi des 1 W. H. MARTIN ‘0f
W

Québec. 27 t«’V 
eus minisubiel a transpii 
prochaines élections provinciales.

M. Mercier «pii croit le temps 
voudrait, jiarait il, qu elles

C un mere.*Mnniiie «le GUNDRY & PO WELLfois piailler au-
l'INt sOnguent

Pour les hémorroïdes internes 
La gvc >>' n n • manque juu 
•luire ap ès qu l.pu B applies

srvroNiTOïK
liémorroï.lvs av c «-c m 1*

Avocats, Solliciteurs, Etc.
Agent# voir la Cou.. Suphüvik st les 

OtPARTKMKXTS

favorable 
eussent lieu au 

de la CHARROIS/MARCHAND-TAILLEUR
133 RUE; SPARKS 133

cxterneH. 
nais «le se pro-eellcs «l’Ontario et 

Un certain nombre de Dureau : 25 rue Suits eu f« de l’Hotel Russe!mois de juin, ave<
N elle Ecosse, 
se» partisans
autre session qui serait tenue 
de l’été et que les élections av

A FOURNAISE. '• Eg.r,” "Nut," “Stove.’’
est le meilleur charbon mou Américiin 

Charbon Extra fin et «lonb'ement tamiser, 
ve .ant d» s mines «le Newcastle.

OTTAWA

N. B. Nos prix sont raisonnables 
et bonne valeur garantie.

duaireraient qu’il y eut une 
dans le cours 
fissent il Vau-

' 1»1 X HS-Pou r
-iveni interne de

Arthur W. Uuuory. F. C. Powell.
T Hem Aie et piév utif surs. F. F. LEMIEUX

Avocat, Sol.iciteiir, etc, Agent pour la Cou 
Suprême, le Pari ment et les Dépario- 

menls , ubhcs
Bureau : 744 Rue Sparks, Ottawa

Révd. . . 
Oïiésthie (’

H.
'ni ignan, marchand J GEO. F. THOMPSON(b de ce r«- 

*in blanc du
Un des principaux ingrében 

e.-t la v0nimo | ure du ILe*droit* «le la France
Un article qui vient «le

liA-B. Gerin-Ijijoie, maire «le Ste Flore 
Scott, Québec
déon Desilcts, directeur du 
Tros-Rivibres, et V. Y, Amyotte, direc- | 
te ua du Tri VU'vi en.

27, rne Spark*.Le mouvement annexionniste Londres, 27 févI’. N. Martel, m ovnt, < journal de Londres et que 
Sir Charles

Mis en boites séparées.paraître dans
attribue généralement à

les droite de pèche exer 
la côte «le Terrene uve 

la plénitude de la 
un sol britannique

I -A-TT J. T. JULIENLa discussion qui s'est faite dans 
! notre pays sur ce sujet, les conllden- 
■ ces de quelques hommes publics 

aux grands journaux, américains, 
ont éveillé la curiosité de la presse 
européenne.

K n France surtout, Von paraît 
porter un intérêt très vif à ce qu’on 
appelle la nouvelle évolution du Ca
nada,et, ce qu’il y a de plus"singu- 
lier, nombre de grands journaux 
parisiens qui ont l’habitude d'être 
mieux renseignés, tiennent un lan
gage qui laisse supposer que le. mou
vement amiexiouiste est très sérieux 
et que nous tendons amoureusement 
les liras à nos voisins.

Vo ci, par exemple, les sentiments 
que nous prête un journal boulau- 
langist, La Pressr de Paris ;

“il s’opère en ce moment au Cana
da une évolution qui mérite d’ù ro 

intérêt ]>ar tous les 
La question d'annexion 

aux Etats-Unis prend chaque jour 
une importance plus grande.

Le professeur Cohlwin Smith, qui 
a acquis une véritable autorité dans 
cette matière, vient de faire à New- 
York une conférence qui a été ac- 
cueillieavec un enthousiasme fréné-

V En vente chez les Pharmaciens N. LANDRYDilkea affirme que 
la Franco

273 HUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
DECORAT» UK,

TAPISbltH LT tiLANCHiS Ei;B.
Tout ouvrage exéentê

i Sir Hector Lange 
le# hommages de Monseigneur des I rois

cés par
étant incompatibles 
souveraineté anglaise 
peuplé des sujets britanniques,

situation susceptible à tout moment

M. Martel a présent Plombier SanitaireLion d’Or!Rivières.
—’PREPARE PAR — mm. H’I FlttlLSadiZ.eonstitu-

Finns Medical (X Et à Eau Chaude, Etc.soumettre «leSir John Thompson doit
bill «liUlS lequel il propose de trans- 

goiivernemcnts provinciaux la 
certaines

«le provoquer la guerre.
L’auteur de l’article ajoute qu’il ne faut 

guère attendre de la France qu’elle addique 
des droits, sanctionnés par les traités (1U- 
redit et de Versailles, “ parce qu elle en

awc soin et prompmain

propriété des lots «les grèves de a
Le bill accorde aussi aux gou

128 BIE RI mil, (TTAWA
PRIX MODERES Mme LETC’ii, 435 rueWvllingf. »

Age.«ce pour la vente des co sets lus 
Star Yatisi et at '.re# ge ires.

Linge de corps confe:l! ■ mé sur command>

Ottawa. Ontario.lirions
vernements provinciaux le droit qu oc 
contestait jusqu’à présent 
permis «le pèche dans certains lacs et

Nous souhaitons 
a tous nos clients 
les compliments <le 
la nouvelle année 
et en meme temps 
désirons faire sa
voir au publie que 
nous vendrons pen
dant trente jours au 
prix contant notre 
immense stock de 
Marchandises «l’E
tape.

Achetez mainte
nant.

«l’accorder «les question d’amour-proprefait voitjr.es de placemm MLLB COLLINS VSKï;DH PREMIERE CLASSE.lniiillèv dan* la rue
un assertion nt complet d’articles de moil# 
à .très bas prix, 310 rne Wellington, OttawaUne jeune servante 

employée dans la partie ouest «le la ville, 
passait hier soir vers 9 heures sur la rue l>i 
shop, lorsque trois jeunes gens 
emboîtèrent le pas «-t sc mirent à 
L'un des jeunes gens qui portait une peau 
de bête deman la la faveur de l’escorter jus"

Montréal, 27 févM. Skinner proposera vendredi, à la cham
bre de charger le gouvernement d'entamer 
des négociations avec les gouvernements 
coloniaux des possessions britanniques dans 
les Indes Occidentales et l'Amérique «lu 
Sud relativement à l’établissement «lu libre 
échange des pro«luits naturels et du bois 
travaillé entre toutes ces colonies.

Communication téléphonique en tout lento# 
•XUtJ. r.»n «iatat< Patrice, Ottawa •

GUSTAVE RILAR
UCHN KfcHKIÜAr,

PLUMB1EB SANITAI11K 
Spécialement recommandé pour le posag 

des appareil# «le chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAW viriitlui
8-U*la suivre.

A Suivre
suivie avec 
Français.

A Vendre ù bon Marehé
Portes et chassis, bois préparé, moulures, 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
•burnitures de chaussures chez

K HOOHL4ND,
38 rue Besseier, prè# du bassin du Canal

que chez elle ; elle 
«les deux autres la saisit par la taille et au 

mouchoir sur le

fit aucun

Pour toutes sortes d'ouvrages
.EN G-EOS'

J. STEWART
moment lui mit

La jeune tille est certaine que le 
Elle sc défen-

Xrpent- ur provincial et ingénieur civil, 
Mac-Le bill de la compagnie de char b m et de 

navigation du Nord-Ouest pour construire 
un chemin de fer de Lethbridge par 
Fort McLeod au 
pass et «le là a la Colombie Anglrisc, a ét^ 
amendé hier devant le comité des chemins 
«le fer. Sir John A. MacDonald a annoncé 
que le gouvernement s'objectait pour le mo
ment à accorder à aucun chemin de fer un 
monopole de cette passe, parce que ce dis- 
trict n’avait pas encore été entièrement ar
penté et qu’on pensait que cette passe serait 
le #eul moyen d’accès à la Colombie Anglaise 
pour plusieurs centaines de milles. Le bill a 
été amendé de manière à accorilcr à la com
pagnie le pouvoir de mener sa voie dans la 
direction de la passe jusqu à 
fixé à l'avenir pat le gouvernement

u audessus d- la pharmacie
- WELLINGTON, Ottawarlhmouchoir était chloroformé 

dit avec vigueur, avec un parapluie qu’elle 
portait à la main et les vauriens se sauvèrent 
au plus vite. __

' la y, '284 rue
de

WALKER MCLEAN & BLAOrmet de Crown N est Qualité garantie et prix satisfai

sants. Nullicltean, Proeareurs, Airent* p.r:» 
meaUlren, Notaire*, Etc.. El*.

No. 344. RO 8 ELGIN, OTTAWa 
(Devant le Russet.,.

“ Il a déclaré que tout lieu était 
rompu entre le Dominion et la nié 
tropole ; l’annexion du Canada aux 
Etats-Unis n’est donc pins qu’une 
formalité. Or, les liens commeivi- 

entre les deux nations 01U pris 
une importance toujours croissante ; 
leurs réseaux de chemins de fer s’en
trelacent et l’union est depuis long
temps préparée.

“ Ce qui est remarquable 
mouvement, c’est que le parti fran
çais au Canada est sympathique à 
l’annexion aux Etats Unis *’

CHAS. DK.SJARDINS!,«** in ‘iiilnllon* «lan* l*Ol*«**t
Gorrepondance sollicitéeDes dép«'fli«’8 re 

matin des villes riveraines de la ri 
Ohio dans le sud de l lniliana, le Ken

Cincinnati, O., 27 fév
March nd à commission, agent géné

ral d'assurance sur U feu, la vie 
et contre les accidents

COMPAGNIES U1B PREMIERE CLAStiai

tacky et la Virginie du sud rapportent que 
la erûe des eaux augmente WM. HOWL. J. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Su, 

MT ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 
22 Rue Metcalfe, Ottawa.

La situation à

I La rivière Mia-Hamilton, O., est critique
haussé à un tel point que le trafic des B. I. McMorranchemins de fer est interrompu ; et le hemin 

de fer “ Southern Ohio ” est presque dé- Ca"itaiii ruais au-deh de 1100 000 000Fabricant de blanc de plonjb et peintures 
en Couleur.

dans ce
I B PROFBHBEUR GAGNON donne is 
LJ santé au moyen d’un REMEDE SA U 
VàGK et d’une découverte importante roar 
la guérison de ia Cathaire. Tout le molds 
sait qu'il n’y a pas u «e seu e maladie dam 
le monde sa-# qu’il y ait une racine ou 
herbe pour a guérir. PaoraaasüB Gaesoa 
289 rue Da houaie

point à être
On rapporte que trois pe- sonnes ont perdu 

la vie dans le Kentucky, La rivière Big

BUREAU ; 107 IRUE SPARKS 
même porte que le Dr, C. S. Martin 

Dentiste
608 et 510 Rue SUSSEX

V. s Pour argent comptant seulement
eu haut

“LE CANADA”On avouera que la note ici est for. 
cée. Les Canadiens-français, com
me question do fait, n’ont mani
festé, en aucune occasion, le désir 
de changer d’allégeance.

Sandy est entièrement «léborilée et 
villes du Kentucky est aux trois-quarts sub-

Un comité de sénateurs et députés a pr« 
présenté cet après-midi, à Sir John A. Mac 
donald son portrait fait à 1 huile par M 
S&ndhaan, de Boston, 
président du comité et
Millan secrétaire. Le portrait sera exposé 
dan» un de# corridors du Sénat ou de la 
Chambre de# Communes. Chaque sous
cripteur anra 
photogravure.

EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
------CHEZ------

h. BEAUVAIS et Cie.,
So. 103, Rua Bank, Ottawa.

mergée.
Dans l’Ohio la rivière Muskingum est 

plus haute qu elle n’a été tlepuis 2 ans. On 
rapporte que deux personnes ont péri à Rut
ter's Mills, O.

Tous les tributaires de la rivière Ohio 
#<>nt sortis de leur Ht.

Dans la Virginie la situation est tre# m-

M. O’Uilvic était le 
M. le stuiateur Mc- “KBHâRBO!

ni zi n • I Successeur .ede*J.T. G.B ripai
«•.■»»»«■*■

T. «T. SS3A.T02STM. LE DR. MCLAREN,
Wé«léeln Mou»f-opallie

BS R TJ 5) ALBBBT OTTAWA

Guérit D rhumatisme et autres maladie 
chronique.

H or lower et BI|eeUee
Marchand de Montres d’Or el d’Àrgent, Pen 
doles, Anneaux et Bijoux de toute# sorte

Tou# le# ouvrages sont garanti#

M. Fortunat Rouleau, assistant greffier 
de la chambre, est revenu hier à at>n 
siège aprè 
maladie. 1copie de 1 original en >isée par la

4£

La demain 
de 30 cts a < 
nous avons c 
de notre dit 
ter une plus 
que 
maintenant 
l’avons trou n 
à celui que i 
ravant, de 
mande augm 
30 centsJa li

d’habiti

¥1.

STROUD
109 rne Bides

1imii
1)
M9

Pour 
sagace 
dans c 
ment v. 
temenfs 
Depuis 
petite 
d’enfaiu 
la plusj 
de dam 
prêt pu 
Cette v 
vente 
nuire, es

lmle
rager le 
hâtifs p 
temps ei 
véritabl 
en allai 
sin pab 
ment 1 
nouvelé
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A l'Eglisedi Sacre tear fonds de banqueroute PETITE GAZETTE
Dimanche soir, le R. P. Fillâtre, O. M. I.

» Jonnv une première Coufmmve «ur “Die" SÜ0.000 <1(‘ <‘Il il IlSSll VVS (I(“ tOlltVS SOI*-
dans la Crèation ” N ou* ne parlerons ikiîu 1 . . • „ « i •
4.1-on.rtur: loo. «o. toeUur. 1. Jli. tVS SOllt 111 il 1 II t Il il 111 Y U1HI II US SI II X jll'IX

d'encan.
■VENEZ .A. BOISTISTH! HEUEE

nh.RDV samedi, 22 count ni un chien épv 
I gneul, l>run et bien frisé, âgé de li mois. 
l*a récompense d’uue piastre ••-t offerte * la 
personne qui lerappoitera au No 
Sussex ou au No l02 rue Poitou.
peraoune ayant le chien en sa poeaeasion, 
après cet avis, sera poursuivie./ Mais nous pensons qu'

analyse de son sujet ne saurait manquer 
d'être utile et intéressante pour un grand 
nombre.J QN DEMANDE un jeune garçon pour por* 

dresser il ceSPECIALEMENT POUR LES 
COUPONS

j TOUT - PRES - DE - MILLE

KEn face de l'affirmation matérialiste et de 
l'affirmation panthéiste 
monde, le conférencier a mis l'affirmation 
catholique. Avec Saint Thomas, il lui a 
été facile d'opposer denumsUatiou a «lé- 
monstration, argument à argument et de 
prouver jusqu'à «’évidence que la vraie 
science, loin de s’inscrire en faux confie 
l’existence de Dieu, la proclame hautement.

Tous les êtres interrogés répondent, par 
la voix de leurs limites et imperfections, 
quelles out reçu d’un autre leur existence.

les matérialistes sc réclament d'unw 
prétendue infinité de la matière : ils eonfon 
dent l’infini et l'indéfini, car là ou il y a

BROWN, EDMONDSON & Oie.,l’origine du
/ VENDRE -UnA ano neuf ho■riant de 1a 

Ut ions faoi-ufacture Hcintxman. fond 
h essor au huroaii du C\i»<ifo

61 EUE
HN DEMANDE Un 
U port-r iv f.in.i.L à li 
drosser au Bureau.

jeune garçon pour 
ovln-ator ville. Sa-

MlWu i, nom.rée n’a certainement pas été colle de la disti 
hutiou des pivs<

liste des gagnants du public voyageur 
eu général, vient de

Nous donnerons demain u ton. si avant 
et îles

moment co
yens d’( b tau a 

faire des amélior 
ibles a son nouvel hôtel 

•Sussex, autrefois comu
A uon engin do seconde 

tresser au bun
u'ruc 

de Rt u

.le Tlniaient en lu que les organisât, 
regrettent lieaucoup, on a oublié de tirer un 
magnifique mannadier .le grande valeur 
donné par Madame la-maiti 
sion fait d’autant plus .le pi 
dateurs que Madame Lenmiliv est 

y. -latrices les plus dévoues .le lu soviet.- St< 
Elisais'!h. Il ue se passe pa> l< 
cette société qu’elle ne fasse don de relies 
ou autres confections pour les enfants pau
vres. Les organisateurs espèrent que sa 
grande charité lui fera leur pardonner cett* 
omission.

M. leelmn

Pal
is le

lin
Uct hôtel est situ.- dans la partie centrale 

de la ville, bien chauffé, et confortablement 
ublé po .i recevoir des pensionnaire* et 

b * voyageurs de commerce.
très raisonnables $1,00 pat 

ment pour les hôtes temporaires, 
iv pom pension à la semaine ou au 
sont en proportion lieaucoup plus bas, 
obtiendra sur den

A ' I*** A V X M K U ES—î,e “S u.m l'aimant 
t\ de Mme Window devrait toujours 
être employé quand les eufanls font leurs 
dents. Il soulage trnraeliaient., it leisuil- 
france' de oes pauvre net il ■, uroduls-vti un 
sommeil naturel, paisible, eu taisant .ligna 
raltre la douleur, et les «unes chérubins 
•’éveil ent aussi '* Indian.s et frais mi’uu 
bouton de rose.” Ce sirop est trés-agrûahla 
au goût II apaise l’enfant, amoll i ses g-u 
cives, enlève toute douleur, fait disparaîtra 
les souffrances intestinales en réglant la di
gestion. et est le meilleur • unède oonnnn 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d’autres vanse*. Vingt-oint 
nents la bouteille. Ares continuée et de
mandes le “ Sirop calmant de M ... Wins- 
low ” et ne prene* anmme autre u répara

00TJF03STS
faut les vendre cette semaine

aux vrg.ini-nombre, il ne saurait y avoir .l’infini reel 
En vain, ils en appellent à la lui du motive 
meut : la loi suppose 
mouvement, tant matériel que spirituel» 
requiert toujours un être immobile qui l’im- 

En vain, ont-ils essaye de nos jour*

des
: s prix

législateur et b
mai de 1"

l-a buvette de l’hôlel »-st fournie de*V •il
d’entasser «les observations prétendues acienRéduction en conséquence chez leurs.-igareset liqueurs <ju il y a 

elv-, et lu aalle de billard et .le 
e. Les 
ligeatitw, 

uni ta.

t de pool est très 
jjloyos sont civil*, 

11ration .pii u
18 le choix de ses

titiques pour faire accepter, sous une forme 
rajeunie, le vieux rêve qu’ils caressent ; il y 

obstacle invincible à l'a- 
; c’est que le 
autre est une

hici 
court on ,;"xi

('.vmpeau à la fin de la soi 
rée, a remercié le publie de l’intérêt qu’il 
p< rte aux pauvres <le la société St. Elisa 
lieth, les zélateurs de leur charité 
ganisateurs de la soirée de leur d 
Il a fait une mention spéciale de 
Richard et de Mesdau 
drcanlt.

act duFIEION P16E0N 6 CIE. aura toujours un 
doption île revolutionism, 
passage d’une essence à 
contradiction évidente.

d<

les

Apr.-s avoir réduit à néant plusietir» des 
affirmations de Taine, Littrv, et Renan, lv 
conférencier nous a tracé un magnifique ta

A, B. MACDONALDw\1. A. 
et lk tôt

'è-v..y

i ih-pailenient des Tra- 
lundi, 10

portant à l’.-mlos 
il* de eliautrage a 

’ pour la 
de poste de

devis et obtenii

Ko CKI.KIIKK KNVANTI l'H PI 
tudiuquK.■

lu tLdeau de l’ordre qui existe dans l’uiiivers 
dans le monde, des astres, Vente à eommission, meuble* 

maison,ENSEIGNE DE LA BOULE D’OR. DIX EK N VflMSTKIKI.M

gsir John A. Macdonald 
lier chez lui'mercrvdi soir,

obilièl es etc, etc. 
dans (ous le* eau.

-e le place à la

QN RECEVRAtous les degrés de la vie, dan* l'homme et, 
avec Fénelon, Newton, Leibnitz et Bossuet, 
a jeté à la science contemporaine un solen
nel défi, de jamais l'expliquer par les seules 
lois de la matière.

Cette refutation du matérialisme rendrait

ait invite à <li- 
M. les député* 

i, Grand - 
Van vise,

garant liPublics, Ottawa, jusqu' 
mars prochain des tùiumissinns 
adressées an soussigm 
” Soumiasi

.!.- îîVuïtête des eoiirtieis 
La plus grandeBain, (Soulangcs), Berge

i, Hickey, Jsinitieon, Taylor, 
White, (Renfrew ).

Sir Hector Lange vin a donné la 
dernière et cette semaine deux dim

Hry onhilviiee ..I.sers

ireils au lui

i' apparc toutes traiiHaetioiiM.
Adresse, I49 51 RUE RIDEAU OTTAWA. m 17 rue Bid. 

■ - L'û.'t rue Nie

Sur b* rues 
riiéodore, Waller,

Mur-

Uomi.-il
les plans et
mations m-cessi.ires en s a 

meut des Travaux Pu 
leur des travaux à 
li, 24 courant.

soumission qui

signée pat

facile celle du panthéisme qui a "est, après

déguise ou, si 1 
estomacs délicats

autre chose que la matérialisme MAISONS A 
ITIKing, Daly,
Nicholas Colli 
(umbe.laiul.

VKM Mil 
iStewai

will».

quels assistaient Sir Adolphe,fLady et-Ma 
demoiselle (

veut, accommodé aux
Par

Ottawa et au dire 
t'oltouig, à partir du luu 

I *n no cou sidérera au

fournie* par le département, ni 
le* soumissionnaire* eux mêmes.

Chaque si u mission doit ét. 
gnée d un chèque acceptée par 
canadienne . gui à dix pour cent de la 
totale de* articles que l’on offre «le fournir 
ci* chèque sera confisqué si le soumission 
naire refuse de signer b- contrat mi ne I. 
remplit pas e» entier. Si hi soumission 
n'est pas acceptée le élu'

Le département ne i

Sir John et üuly Thomjargumentation 
aussi serrée que logique, il a montré la con
tradiction qu'il y a a admettre 
à la fois finie et infinie, les c

M. et Madame Ed. .1. Langevin, Mlle 
et Madame L

d, Nvx 
Flureni'c, Church, S 
ohourg, Voi !., (b-i.rgi 

et- à A. I

iic sur les formule*Stella McCreevy, M 
Coite, M. N A. ( ostc, Mon. •lean, etc

Rideau

M. Ouimet
qucncos fâ

cheuses qui eu résultent en morale et les 
effets désastreux qui s’eu s

L'anarchie, a-t-il dit, telle est la

CHAMBRE DES COMMUNES deux côtés de cette question dans les chan
gements qu'il fera subir au tarif.
Foster demande à M. Platt .le laisser 
gouvernement le temps de faire connaître 
politique à ce sujet et de vouloir bien reti
rer sa résolution.

M. PLATT refuse.
M ARA propose d'ajourner le débat 

jusqu'à co que le gouvernement ait fait 
connaître sa politique à ce sujet.

La chambre appelée à voter adopte la 
mot in d'ajournement du débat par 110 voix 
contre 8!).

M. RINFRET demande communication

Hou. M. Gucvivmont, Hou. M. Luuby, et

White, Da vin, Bryson, Mara, 
Jom-ns, A. Wright, George

tie ai-eoni pa
MM. le* députés M. 
dins, Peter, 
lupine; Thé 
Taylor, Riojiel, McCreevy, Kenny, 
et Bergeron.

nt pour la
Â VENDUE. Deux .... (ages
*» Alice, Ville ( ’.-ni i ni. , .. HI 
bureau le poste

sur la run 
mimiles duOttawa, 26 Fkv. 1890.

conclusion obligée du paiithvisnfc, aussi 
toutes les sectesAprès la présentation et la lecture des pé 

titions,
Sir H. LANGEVIN

politiques
fessent et le propagent. ”

I,a voie était ouverte ; les obstacles ren-

S’ailrvsBcr a A. B Maai-loimlil.

igf pas à accepter 
hiiumissioiiM.

i pondant] à M 
Prior, dit que le gouvernement est actuelle
ment en négociations avec le gouvernement 
Impérial relativement à l'agrandissement, de 
’a cale-sèche et des fortifications à Esqui-

M.La demande pour notre thé 
de 30 cta a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour

NOUVELLES LOCALES VENERE. Une boulangerie de premlè 
lelllisoH, éta-

versés et les esprits prépaies : le conféren
cier a alors laissé tomber sur son auditoire 
le récit si simple et si majestueux <le la 
création tel que contenu dans la G< 
quelques mots, il en a montré la vérité, 
éclairci les passages obscurs e! nul, dans Son 
auditoire, n'a été sans ressentir vivement 
combien cet enseignement est rafraîchissant 
et beau, surtout à côté des doctrines con
tradictoires et souvent ridicules de ceux 
qui, ne voulant plus croire, tombent d’aber
ration cri aberration dans lu crétinisme 
intellectuel et morale.

Le R. P. Fillâtre a tiré de ces principes 
des conclusions aussi pratiques qu’appro* 
priées. Il a montré que Dieu, comme créa
teur, a sur tout être un pouvoir absolu, 
verain et inaliénable : que toutes autorité- 
vient de lui ; que, sans lui, toute société 
est impossible et qu'il est vraiment dans le 
monde physique, moral et social le levier 
d'Archimède avec lequel toute question se 
soulève :

L’univers m’embarrasse et je ne puis 
ger que cette horloge marche et n’ait pas 
d’horloger.

Dimanche prochain, le R. I*. Fillâtre trai
tera de la Providence d c m .

etc, conditions facile*.
S adresser à A. II. Macdonald 1 

17 rue Rideau.

A. GORKI L

Travaux Public— Le comité des marchés s est n 
après midi, et le comité de 
que la cour de révision st

En
1"aqueduc ainsi 
■ réuniront ce

M. COLBY, rspondant à M. Amyot, dit IS, Si vous ili’-sln-z 
otre ménage,d’une mann-n- uviuitugi 

adressez vous à A. B. Macdonald.'*
Kneaiiteur de sa Majos 

.47 rue Ri,

A VENDRE, Pour argent comptant ou à 
fl échanger Un poêle ” P,<u " 2 pu-‘los 

ti poêles de passage, .1 |s*Hes de nui 
les imitation de clmminé. 2 ré-

A vendre par encanqiie la nourrit'ire donné au x employés à bord 
des vapeurs du : 
dienne ” le “ Druid

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU t NICHOLAS

de toutes les pétitions et corresjMindances 
concernant le changement qui a eu lieu dans 
le transport des malles do la station de 
Craigs’ Road sur le Graml-Tronc à Leeds, 
comté de Mégantic.

verncmeiit •* La cana- 
et le “ Napoléon III” 

a coûté l'an dernier, $10 par mois, et que ce 
n’est pas l’intention du gouvernement de de
mander cette année par la voie des journaux 
des soumissions pour la fourniture des vi-

Un nommé John Armstrong,cultivateur 
à l’emploi de M. Shaver, à la Pêche, 
tué accidentel!»

» manquez pit le loi rira In- ft In 
vente île leriweliire a l’Ini perlai W a re

nt dan* le Imis en décliar

$1.00 par jour
M. Rinfret dit que le changement qu'on 

malles est
«II toll, 
sine, 2 p<«
servons à l'huile h lu] Salle d’encan Mttvdo-

a fait dans le trans[>ort de Salle de Billard, Nalon ,ie liarblerjet H os, 
Liur.inl annexe.désavantageux pour les int,

M. HAGGART dit que eu changement a 
été proposé par l’inspecteur des postes et 
qu’il le croit avantageux 
adoptée.

A six heures la chambre s’ajourne

- On a placé, hier après-midi b- portrait 
de la Reine audessus du banc du juge â lu 
cour de police. Le portrait n « t 
par M. H. Clarke et coûte $177».

k du
Latour, Belland & Ci. 147» Rue 

—Un accident est arrivé, hier matin, « 
M. Thos Angel, messager à l'ImU-l <ie ville 
On l'a trouvé conclu 
la voie du chemin de fer Canada et Allan 
tique, Il portait une blessure profonde au 
front. On l'a transporté chez lui. On 
pose qu'il aurait gli*-1’ en marchant i 
voie, et qu’en tombant il *<; serait frappé h- 
front sur la luil.

x* maï qii» z 
vente «le feriin-lnre ft

Sir J. THOMPSON, répondant à M. La- 
vergne,dit que la peine du fouet est imposée 
dans certains cas, dans les pénitenciers du 
Nord-Ouest, mais que le gouvernement n’a 
pas été informé, bien qu’il ait demandé des 
renseignements à ce sujet, qu’un prisonnier 
ait été fouetté pour tentative de fuite au pé
nitencier de la Moutagne-dc-Pierre, ni que 
ce prisonnier ait été, deux jours après, en
voyé à l'asile des aliénés de Kingston. Il 
existe des réglements faits par les autorités 
des pénitenciers, relativement aux punitions 

règlements sont soumis à l’approba- 
I tion du gouvernement. Les règlements ac

tuels sont jugés satisfaisants.
SIR J. MACDONALD, répondant à M. 

Laurier, dit que le gouvernement a reçu de 
la part du conseil munlcijial de Saint Sau
veur de Québec, une petition demandant de 
l’aide après le désastreux incendie de 
dernier, et que cetic pétition fait l’objet de 
la considération du gouvernement.

M. CCSTIGAN, répondant à M. Lander- 
Kin, dit que le gouvernement n’a pas l’in
tention de dispenser les marchands de payer 
un honoraire pour l'inspection de leurs 
poids et mesures.

M. HAGGART, répondant au même, dit 
que le gouvernement u’a reyu aucune plaintes 
relativement au taux actuellement imposé 
pour re..régi8trcment des lettres, et qu’il 
n'a pas l’intention de diminuer ce taux

M. FOSTER, répondant à M. Guillet. 
dit que le gouvernement n’a pas l’intention 
de présenter pendant cette session, de bill 
en faveur d'une certaine classe de faillite.

11.
47 rue Rideau•Salle à Dlric. Soucieuse.:utéSTROUD & FRERES I...

A uni-
plète,

DRI
pour table de i/o 

l’eiiituroH. Une salle

le* de billards, 

de billards coin*
HO jolies Ummbres A coucher,visiter notre jprintem108 rue Rideau et 178 rue Sparks

aussi une sali.
\ II. Macdonald,
I agi-ntd'immeubles.

17 rue Rideau.

U ut» en li ôo prim et deux entrees
Sk.wŒ ur sont P EnLa plus gronde partie de la séance du soir 

la motion de aissance Eclairé pur 11 ItimiiVe électrique meana été consacrée aux dé-bats 
M. Wilson demandant le rappel de la loi 
de franchise électorale pour qu'on se serve 
do nouveau des listes provinciales.

M M. Béchard, Fisct et Choquette ont 
entr’autrea^ pris la parole â ce sujet, 
près ce dernier, le gouvernemont* n’aurrit 
fait cette loi que pour eu faire un instru
ment politique.

1 .WH
ü pour argent romp: 
sez votre adresse eluv

I n n# z qticlqu'ohji 

A. B. Mu
■

n: $1.00 par jour
Rideau.

Quand vous allez a Montreal 
rendez vous a l'hotel Richelieu, 
le seul hotel de premiere classe 
dans le centre de la ville tenu 
sur le plan Européen et Améri
cain. J. B. Du rocher, Proprie-

47■C lü I)a- NOUVLAU 6Î LAV/fiEiiCt HALL
',‘T„,:;.'ï.aT 'le' rn.s «ldeau <1 NicbuU

L. LABERGE - - -j-koi-riét iKK
COMITE DES TRAVAUXMOMENT

Pour l’acheteur 
sagace <le choisir 
dans un assorti
ment varie de vê
tements de dessous. 
Depuis la plus 
petite 
d’enfants jusqu’à 
la plus grande robe 
de dame, tout est 
prêt pour l’usage. 
Cette vente, cette 
vente extraordi
naire, est faite dans 
le but d'encou
rager les acheteurs 
hâtifs pour le prin
temps et on aura de 
véritable bargains 
en allant au maga
sin palais fraîche
ment peine et re
nouvelé.

de donnerM. F. H. Bronson a pr< 
le dernier $10ot) qui sera .requi* pour 1 ■ lu 
blisscment à Ottawa de l'institution à la-

MM. Charlton. Mills, Foster, ministre 
des finances, Jones, de Halifax, prennen 
four à tour la parole sur le même sujet. Les 
deux premiers citent particulièrement l'ex
emple des, Etats-Unis dont la constitution 
dit que les membres de la chambre du 
grès seraient’éhis dans chaque Etat par les 
électeurs qui élisent les membres de la 
chambre ls plus populaire de la législature 
ociile. Ainsi cette constitution laisse à

l.w qwNllon (I rtt*—Contr iIm n< •

flLe comité des travaux s’est réuni, hier 
s iir, à 1 hôtel de ville sous la présidence de 
M, Hutchison.

S'ingéiiieur fait rapport de son inspection 
du canal d'égout de la rue King et dit qu il 
y a trouvé des agglomérations de goudron 
on différents endroits. Le comité décide de 
notifier la compagnie du gaz d'avoir à faire 
enlever le goudron.

M. Hutchison ami 
que la loi «’oppose à ce que 1 on donne qua 
tre pieilsjilc dimention 
sur les rues Spark*. Metcalfe et Kent. En 
conséquence il est d'avis que le comité ne

quelle s'intéresse Lady ^Stanley 
des gardes-malades.

M. Bronson offre cette somme 
souscription régulière.

1x5 concours de patinage |>our le titre »b 
champion du Canada commencé 

pavillon Rideau,
et lady Stanley s’est terminé- hier soil 
Rubcnstein a été déclaré ‘champion du < 'ana

pout for

ACHETEZil ; 100l0 Le Homo ComfortI
MACHINE A LAVERETABLIES AU

di
le* auspices de loiM No 21 P.ue York, pres de larve Sussex

----- PAR LK------

Noms avi 
lu filin 'lise

ii v n Ire ces

it d pu tonie, dchemise chaque Etat de se prononcer sur les condi
tions requises chez les citoyens pour avoir 
le droit de participera l'élection des mem
bres du congrès.

Le ministre des finances 
discours’qui peut se résumer en 
la loi actuelle a été adoptée en 1X85 par le 
parlement après de longs débats. I^s élec
tions générales ont eu lieu ensuite et ’es 
adversaires de la loi n’ont pas trouvé d'écho 
dans la majorité des élections, puisqu’il 
n’ont pas pu arriver au pouvoir. Par 
sequent, à qui bon à présent ressasser les 

sait que la

I. i.
Nous sommes maint rant p 

lunes à -le ■ nu lit
sensuite au comité •la. merits très luciles. A ch 

•tard c'est le nid Uni - Ni. s sollicilors^ 
re- i'Cctm uviment une vis. e h no r m 
tac tur * t N no 
87 s Jr a rue Y

/. le Tor Uu*'SL» miiii«|iiez |»nk !••* bargain* ft la 
v nie «le f r met lire A l'impérial Ware-

—En cour suprême hier 
gumentation dans la cause de la compagnie 
d’assurance Royale contre Du fins ci le juge 
ment n été reserve.

sidération.
Nouvel établissement de 

leur. Ayant acheté h- stock d 
Trouvons 

Belland A

CAP. WILLIAM McCAFFBEYégouts proposésprononce un 
ces mots : su II-s do venin No. 85 et 

rk, Uitawi.terminé Par 'Autrefois hcitelier, rue Queen)
peut construire ces égouts tant que la loi ne 
sera pas changée.

M. Huuey dit que les quartiers pauvre* 
pas prévalu de cette 
|<ayé pour des égoûts 

u'est que le quartier 
met es cm-

T. R. SHEA et fils
J’attire l’atientir- des hommes u affairesExemption de droits svr les machines

M. PRIOR propose l'adoption de la réso
lution suivante :

“Que l’outillage et les machines destinés à 
l’exploitation des mines ne devraient pas 
être soumis aux droite de douanes quand ils 
sont importés en Canada pour cet ob'et ”

M. Prior dit que la Colombie poeseuc 
mines où l'on pourrait fabriquer ces machi
nes, mais quelles ne sont pas disposées à 
faire les expériences très coûteuses qu'il fau. 
drait faire avant de pouvoir produire exac
tement les machines requises, parceqne la 
demande de ces dernières seait très limitée 
Le cas est bien différent aux Etats-Unis. 
On y fait les expériences nécessaires et en
suite l’on fabrique ces machines en grand 
parce qu'on sait qu’on eu aura l’écoulement, 
ce qui permet de les vendre à un prix moinB

M. MU LOCK propose de modifier la ré
solution en ajoutant que les droits de doua
nes seront enlevés sur les machines qui ne 
sont pas fabriquées en Canada.

M. FOSTER dit que cette question met en 
conflit plusieurs intérêts. Il y a par exem
ple les propriétaires de mines qui ont im
porté de ces machines, payé les droits, et 
établi à grand frais des exploitations de 
mines qui souffriraient ainsi d’une concur
rence injuste. Mais d’un autre côté, le 
gouvernement comprend que l'exploitation 
des mines a besoin d’être protégée, et U se 
propose de considérer avec attention les

de la ville ne se

j LA COMPAGNIEclause de la loi et 
de quatre pied*, 
commercial et riche qui

le fait que j’ai ouvert une 

Commission à l’endroit ci

el autres
mm I- nul tail- ! ligne d'affaires à ( 
le Hugh Allan A- . ., . .

réduits ! ,leSHU8 désigné.

Une prompte attention]~sera accordée à 
toutes allaires à.moi confiée*

vieux arguments, puis 
majorité de la chambre 
«le cette loi est décidée à la maintenir

M. HAGGART, ri 
re» de la loi actuelle, 
le Congrès a leNlroit de dire quelles seront 
les conditions requises des gens pour avoir 
le droit de prendre part à l’élection des 
membres de la Chambra. Il a également 
le droit de diviser chaque Etat en District 
epngressionuel et de dire à quelle date an- 
nont lieu les élections dee membres.

M. WILSON a cio* le débat par un dis
cours où il accuse l’administration de n’a
voir pas donné un relevé complet de* dépen
ses qu à coûtée la dernière révision des lis-

|u on 
élue

DE
doitttei des T lEEIEOn ouvre les soumissions et le comité re

commande d'adopter le* suivantes qui sont 
les plus basses :

Celle de M. Birkctt pour les ferronneries ; 
celle de M. Taylor pour les madriers cl plan
ches ; celle de M. Burns pour le cèdre ; et 
celle de M. Smith pour les grilles de*

Le comité s'ajourne ensuite,

(Te 145 Rue

dant au x a l versai- 
Etats-Unis

Le puits à gaz dé 1 UH) pied* de l'< x
DJ5 HUWTEB

Qualités No. I de th 
go, d'Assam, de Hysor 
choisis de thés superie

EN GROS ET EN DETAIL.

66 Rue Rideau 66

Hunter Tea Company

consul Hotchkiss à Stewarton Jdoit «tre 
creusé de nouveau pat 

Plusieurs de ce
nouvelle compa «e des Japon, du Cou 

et autres échantillonsProduits de toutes Especes, Fruits
ETC-, ETC.

qui ont souscrit 
ombres île laprojet Hotchkiss sont 

vellc compagnie, dont le principal promo | 
leur est M. Fawt, de Pittsburg. Les au
teurs du projet pensent que s’ils ne peuvent 
obtenir du gaz ou de l'huile, ils seront siu 
d’avoir du souffre et de 1 "eau saline.

Capt. W. IVjcCAFFREY.
ÜR BEAU SUCCES AVIS FORD & SCHARFM. Brymner, de|BresaylorJpr«* de Battle 

ford vient de prendre des poursuites au 
civil contre le général Middleton, M. Hay 
ter Reed, commissaire des sauvages et M 
Samuel Bedson, préfet «lu pénitencier a la 
Montagne-de-Pierre, pour recouvrer la va
leur des pelleteries qu’on lui a eonfiisquées 
pendant la révolution du Nord-Ouest.

« Iwfwnres l hswiMnm < bsuMiim 

Le plus grand encan de chauss.ire* qui ait 
jamais eu li«*u à Ottawa, se Continue mainte
nant, au numéro 61 rue Rideau, où l’on sa 
crifice $60,(MXIde chaussure*. Avant d’aller 
ailleurs les ncheteurs feraient bien d aller 
faire une visite à cette établissement.

La société d< couture .Ste Klizalfetb a 
son d’etre tière du succès qui a courjuné la 
soirée dramatique et musicale donnée hier 
soir en sa faveur à la -aile d'Opéra.

La pièce dramatique‘ I^e Forçat" a été 
jouée à la perfection. MM. Chateau vert, 
Lacroix, St Jacques Schinlt et Marion ont 
rempli leurs rôles comme des vieux acteurs.

La partie musicale a été enlevée. Md e 
Boudreau It et Mlle Joséphine Richar d ont 
chanté en artistes “Judith” et ‘TOrphe- 
line.” L’art musical n’a pour elle aucun

MM. Desrivière* er Beaudry sont aussi 
deux maîtres de chant. L’auditoire a beau 
coup goûté leur interprétation si naturelle 
de “Jean qui rit et Jean qui pleure."*

La partie la moins ictère—ante de la soi

mblée generale annuelle des action- 
de la < compagnie de chemin de fer de 

Colonisation du lac Témi*eamingue, aura 
lieu mardi, le quatrième jour de mars pro
chain, à 11 h< 
i-otn|»agnie, 580 rue Sussex, Ottawa, dans le 

| but d'élire «les directeurs pour l’année pro.

L
242,244, et 246, Rue Dalhousie.

318 RUE WELLINGTON La motion est ensuite mise aux 
rejetée par 99 contre 78.

Six membres conservateurs ont vote pour 
la motion. Ce sont MM. Thérien, Coulomhe 
Dupont, Cimon, Labrosse et Smith d’Onta-

Nous venons de recevoir un approvi
sionnement de sirop d’enable 

nouveau, et de miel que 
nous vendrons à 

bas prix.
Miel a i 5 cents la livre 
Sirop d’erablé a $1,00 le gallon.

Une visite est sollicitée, ts 3

Que le* tinmen q*«l deni rent tirs nargnin «e rendent 
a bonne hen

a. n . aux bureaux de la

famem magaidn 
ne mo tes chai ne, et |>our l’expédition des affaires en

La Chambr s’ajourne à I heure précise.
Par ordre du conseil de direction

Lassa 1,1, k Geaveli.k 
Sec trésorier.— M. A. S. Potts, représentant le To

ronto Telegram à la Chambre des Commu
ées, poursuit M. Wallace MacLean de Ha
milton et l’agence de la Presse Centrale de 
Toronto, en diffamation de caractère, 
réclame f10,000 de dommages.

Ottawa, Février 25 1890.
—Ce eoir.aéance hebdomadaire!» 1’Institute..

» ninnqisrz «me lea bnr«*ln« A In 
«nie «lef. rmetur» * »'Impérial Hare-

Sfe niaiKjiiex p»» lea bargains A In 
sent»- «le (e.iaelnre ft liispetlHl Hnr«- 
bo

nadien.M. Poirier,sé-nateur,et M.Choquette, 
dépoté, feront les frais de la partie litté 

La partie uiuslcâle est entre bonnet
II

mains et promet beaucoup
1
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titude

L, 43ô rueWvllinfft »
la voûte des co-sets fit» 
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10 rue Wellington, Ottawa
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été si mavaise enfant!
elle eu accent de ce rire sou

dain gracieux mais un peu équi. 
voque, qui lui était familier. Puis 
élevant la voix •

— Vous pouvez venir, l\erre; 
votre pmi !

Elle laissa les deux hommes 
échanger de cordiales poignées de 
s’élança dans la voiture et reprenant 
sa place auprès de sa mère*

— Ma mère dit - elle en l’embras
sant cela s’est tr ès bien passé .......
N’est <ppap, monsieur! Lucan?

— Ties bien, dit Lucan en riant 
sauf quelques détails.

— Oh trop di Hic île, monsieur Mit 
Julia en se trempant dans ses four
rures.

L’instant d’après M. de Lucan 
galop a à côté de la portière peu- 
I ant que les trois voyageurs de la 
calèche se livraient à une de ces 
cans* ri^s expau ives qui suiv lit les 
crises heureusement dénouées. 
Clotil le, désormais eu possession de 
toutes ses amours, nâgeait dans le 
ciel b eu.

— Vous ôtes trop jolie, ma mère, 
lui dit Julia. 
fille comme

Et elle l\ mbrassait.
Lucau, tout eu prenant part A 

l'entrétlcn et en faisant à Julia les 
honneurs du paysage, essayait de 
résu ner à part lui ses impresaio 
sur la cérémonie qui venait de s’ac
complir. En forumî. il pensait, 
sa b die fille, que cela s’était b -u 
pissé quoique la perfection u’y fit

A VENDRE l.’HOTEL • CUSHING

Un Piano et un 
Set de Salon a un 
prix modéré.

Pour plus am
ples information 
s’adresser au 
1105 COIN DES RUES

York et Dalhousie
$j6 3#^

STATUTS DU CANADAAvec une gr. 
moi,c’est coupable!

PUBLICATIONS OFFICIELLES

L's Slututs et autres Publications du 
ive.-nonieul du 
mraau Aussi 
prix envoy»; sur d» m md i.

Statute 4 avisés. a i 'tellement pré'b.
“b
Imprimeur de la Hei .e 

et Conti ôU ur >ie .a Papat -r.e 
Dépt des Irnpiessious Pub iques 

et d»; a Pape le ie.
Ottawa. 16 N jV. 1HS9.

Pnsoi!»liant convenablement son 
le corps, chacun peut jouir d’une 

ie saut'- et atteindre une henreoe 
le--c. La plupart des maladies 

il du sang, c'est donc le de- 
sacré île chacun d’en sur- 

A la suite 
et grâce 

ience nous avons

rtiticr le sang d’ 
à l’abri de

i.ida o-it en vente à 
Actes ép très. Liste

Goi 
ce 1Z

Prix
$.’> 00.

CHAMUERLIN
de deux v°luru

fouet lonncment 
le recherches eonsciencie

longue ex péri 
réussi à composer de 
il pu ri lier et à fo

livre sûre, prompte, 
tes suites fâcheuses et ii 
circulation sa

li avait été ;tu reste, agréable 
ment surpris de la b-au té de m t J h 
uh de Muras, qui était en ell'-t ,sa 
sis-ante. L t pureté sévère d > s -s 
traits l’éc'a* profond de son regard 
bleu frangé de longs cils noirs, lux 
quise h trinôme de ses formas, n'e• 
talent pas ses seuls, charmes ni mû 
meet personnels elle avait un - 
sorte de grâ;e elraui.e mêlée de 
so i please et d force qui each m tait 
se moindres mouvements.

Elle avait dans s s yeux de phy
sionomies, dans sa demarche, dins 
s s gest s, l'aisance souvent ne 
d’une femme qui ne sent pis un 
seul point faible dans sa h -auté, . t 
se meut ,se développe et s’épanouit 
avec toute la liberté d’un entant 
dans S'in berceau ou fauve dans Dis 
bois. Faite comme e le l’était, el e j 
n’av lit pas de peine à se bien mettre ; 
les plus s niples toilettes s’ajti tait 
s r sa personne avec uih p ecisio i 
élégante qui laisatl dire à ut 
ronne de Fers, dans son langage 
inexact mais expressif:

—Ou l’habillerait avec un gant 
de Suède !

Lbu! tOU 
r à laconserve 

•■lu: régulière. Notre 
>nnue comme Am Pel tru et au “utile eu Géraimélliui

sieurs reprises par ■ 
norilii|Ues. Nous

le curative est
nte et a été distinguée à pin

tles récompenses ho- 
tmitons toujours 

cure) certaines 
maladies provenant du sang corrompu, 
les tristes suites d'habitudes secretes,

Tapisseries, Pointures Huiles, etc.
uramles vitre*
(Htafe GIh**)

I ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
J27, ltue Kldeüu, ou™

ivec succès (sans
«le film'llJe »M»*ie ll«

en outre les états de faiblesse, les ma- 
mémo les 

la chute de 
«tismes,

ludii'S de ta pcah, les plaies 
plus invétérées, les dart res,

ainsi que toutes les maladies 
Par notre méthode 
lions sans difficulté 
même chez les enfants, dans l'espace 
d’uilc heure. A l'aide de nos banda- 

confectionnés d'après les procédés 
nouveaux, et grâce h un traite- 

iffectécs de 
rison lente 
ms toute 
il la des

maladie et ac- 
dallranchisse-

defemme. 
talé nous élimi 

solitaire,

s maladies de toute nature, 
culièreincnt les affections nerveu 

maux d’estom 
oreille#

Li"»i»i

ses, l’épilepsie, les i 
bourdonnements d’e

it a une guer 
Nous accepte tvtc, la migrS

paralysies sont 
c célèbre

nais assuré-e.
lettre contidentiellc contdnai 
vription détaillée do la 
compagnie d’un timbre 
ment pour la répi

ilité, les ihau xde 
chlorose et les 

I infailliblement guéris par 
méthode rationnelle, l'ai 
quatre Semaines nous 
succès Les plus merveilleux dans 
d’asthme et «l’affections pulitu

unis adresser en pleine con- 
descriptions détaillées des 

| maladies en y adjoignant un 
ÿ-j d’affranchissement pour la réponse.
;1 Officin “HYC1K A” à Hambourg I.

ns obtenu lus I 
des cas 
maires

“Hv.'i' « a Hambourg I. 
(Allemagne.)

ES Prière de i 
fiance les

! A NOS ABONNES
ra de uouve. ux titres aux bonnes 
già:e» d'j M. de Lucau eu se pre* 
nant d’un goût vif pour le château 
de Vastville et pou 
rou :ani£ Le chV.eau l.ii plut par 
son si vie romain! me, -ou j-u din à 1 ntl"', 
lii «î. ille inudf orne ce ci, niiille» ,”"TK'Sd»« 
et dif • iail.es, les al lose soliiaire du Truite ' du 
pai’0 et ses bois mélancoliques se. gcmuuts mit été renouvelés avec la Compa
nies dll ruines. Elle eut -'es extases gnie, pour d'ici â un temps limité. Neman- 
dcv-vllc, grand s de bru; 1
yeres loueltees ar h> vents île tours de cln 
1 Ocean, les arbres aux i i nés tor* sai>l.

1
m ivs n buklrfs

Une annonce spéciale a 
, .nés pendant quelque

(nous avions fait des arrange
la Compagnie «lu Dr IL I Kl' 

Kuoaburg Palis vt. éditeur d'un 
sur les maladies du cheval. Cette 

abonnes privilège de 
plaire de ce 

( 'es arran-

ps, an ivnnçant 
ts spé-

tr les sites envi- K N-K Un ass jrtiment coai 
Chaque ortie'»1 es 

represent* sinon l’arg nt vous

[îlot aux plus bas 
l /aranli tel qu'on

UK/,1*"
ifun cxvm 

d mérite. Réparations de montres avec son 
les rè/les de l'art chez H NO 
INo.30 r e Hi.l.'au, près du t>ont teHSajieuvt

CHEMIN DE FERest indispon-
laladi'H île INTERCOLONIALdues et convulsive, les hautes ft* nuitée» d'une ma

‘•'«"‘i ‘rvagu S elvi ne.ltS.—lout cela, Ul de» première-, amm-it.-s du genre dans le 
suive 11"! U.l riant, avait beauco lp i monde entier. Un faisant application 
de caractère, et comme elle vil avait pour ce “„TYat. Placez un limlire d
buauc iup mis-i, die * semait dura ! i1™1-.....ü>" •!•"» V’!,"»
sou êlémmt. E le avait trouva sa ’ J(, Nlix l;» ilis
pat-ie, elle était heure us-; sa mère 
à qui elle oayail eu effusions pas• 
sioanées tout son arriéré de tendres 
se l’était encore davantage.

La plupart des journées se pas
saient en cavalcades. Après le dîner 
Julia d -ns cetie humeur joyeuse et 
un peu lièvreuse qui l'animait, ra- j 
coulait ses voyages en parodiant 
d’ir.e manière plaisante ses exalta
tions el la froideur relative de son 
mari devant les cliefs-d’oeuvie de 
l’art antique. Elle illustrait ses sou
venirs par les scene= de mimique 
où 8in déployait une adre-ee du j
fee, une ve,ve dartLte, etjparlois ; b.A vi.ih LA 1 LU' UUURiK
une drôlerie du rapin. En un tour ------entre------
de main, avec une fi ur, un « h (Ton |

f mile de papier, elle se taisait et Ottnwü
une coiffure napolitaine, romaine ItraUllir^dl WlltaWdl 
sicilienne Elle jouait une scène de 
billet ou d’opéra eu repoussant la 
•liieue de sa robe d’un cou i de pied 
t agique et en acc minant fortement- 
les exclamations binâtes du ly, is- 
m - italien:—O ciel! cruel! pert 
do! O dio!perdona! Puis, s’agetioui l 
tant sur uu fauteuil, elle minait la 
voix et les gestes d’un orateur qu’el | 
avàit entendu) i R-ime. et qui île pa-
rainait pas l'avoir .uffl.ament édi- . train express., «cor.
liee. Dans toutes c -s attitudes di O.UU 11 JM., c#nt avec i-Kxprega du
verses, elle ne perdait pas un atome Grand Tronc à Coteau pour l’.Juesl et à 
de sa gulce e, ses posas les plus CO- SS
iniques garda eut de 1 elfganct, A
la suite de ces folies, el e reprenait a cq d TUT train rapide avec salie
SOU air de reine ennuyée. “I w»W * «lYi. àdiaer, arrivant à Mon
Sous le charm, du mouvement el àvS,” KÆr.ï'îtaïï.d 'SU 
des prestiges de C-*lte brillante lia* i vget,
ture M.de Lucan pardonnait volon* j Lescouv»,# arriveront à 12.30 p. m et a 10 
tiers à Julia les capiicas et les sin* I p,m. de 11; t. se raccordant A la gare Bon- 
gnlarites dont elle ô ait prodigue. ,alr6*1’ aTec lea train8de
surtout à l’t-gard de son beau-père, ® Char11 Palais Pullman sur les trains de 
Elle se montrait en général av«c lui i Montréal, 
ce qu’elle avait èlé des le début
amicale t polie, avec une nuanre dant avec les trains Expaeea de Montréal, 
d’ironie aluèie; mais elle avait de 
forHs inégalité, (mean surp.enut 
son regard attaché sur lui avec une KXPRRsti DE BOSTON ET NEW-YORK 
txpressiou pénible et comme fa rou*. via rouse’s point
Un jour, elle lepoussiit avec .une Qu„Ur, otuv», ,»re de 1.
brusque mosadene U main qu’il lui * * • t'i* rue Elgin, arrivant a Rouse's
oirrail pour l’aidér à descendre de 5 4,° p- m. ot “ «ocordant 4 cet eu-
cheval ou a escalader une barnè-e. SffSX
Elh semblait fuir les occasions de arrivant à Boston à 7 40 et à New-Yo-k à 7. 
te trouver seul av c lui, et, quand 00 le lend-n,ain matin, 
elle ne pauvait échapper à quelques 
moments de fête*â - >ôte, ell » laissai t 
voir tantôt un malaise irrité, tantôt 
une impei tinence railleuse. Lucau 
pensait qu’elU se reprochait pa-f >is 
de trop démentir ses anciens senti* 
ments, et qu elle croyait se devoir à* 
elle*même de leur donner ne temps 
en temps un gage de fidélité.

0j tlinutr )

: ouvrage, 
a fait une

dire-te entre VOuest et t 
« «lu Bas du St Laurent, de 
aaleuNj province de Qué «t 

si que le Nouvi nu-Brunswick, lu Non- 
vrllv-K -osse, Plie du Prince Edouard, ’e 
Gnp Breton, les i es de la Madeleine, 
T'’rn neuve et St Pierre.

La Route
la Raie!i Tel

Les train» vxp ess quittent Montré#1 
Halifax, tous es jours ( l'.manehcs cxcev 
et se rendent à destination de tous 

oints, sans changement de cha

Les trains express de l’Interoolomal qui 
ccs direct ions sont hrillam- 

1 elect licite et chauffés par 
jomotive. Tout cela tiouno 

s, «le coii'fort et «le su-

élégants traîna exp 
x «lu nuit se «lirigiuit

,6,1

rs, en 30
y

sont dans 
meut éclairés

reté aux voyageur.
Les nouveaux et 

ceux «le jour 
mûmes endroits.

CHEMIN DE7FKR1

“CflNI\DR ATL9NIIC”
PASSAI;Kits KT DES MAU.E8

Cana m en n e-Européennk

Les passagère pour la Grande Bretagne ou 
Continent, quittant Montréal le vendre- 
mutin arrivant à temps samedi pour 

prendre le vapeur destiné au transport «le 
la malle, à Halifax.

L’attention tics ex 
rccteincnt sur les

péditeurs sc porte tli- 
grandes facilités offertes 

le transport «le la fleur et 
u tes 1«js marchandises â des- 
vinces «ie l’Est et de Terre

ne aussi pour l'exportation des grains 
des produits expédiés aux marchés «le 

Europe.
l’our billets et informations 

et le passage s'adresser il 
U. W. ROBISON, agent pour les passa

gers et le fret de l’Est, 136J Rue 
Saint-Jacques, Montréal

------ BT-------
JJTTAWA A BOSTON ET NEW YORK l>ar 

ET TOUS LES i'OINTS A 
L'EST ET AU SUD.

train pour 
éral de toien généi 

tinution • iv~ Pro

concerniuit eLes convois partiront de la gare «le me Eigi n 
comme suit

T tAI.V KXPRBSS DK MONTREAL

E. KING, agent des billets, 
•27, rue Sparks, Otbiwa, Ont.

D. DOTTING ER,
Surintendant-Général

Bureau «lu Chemin «le Fer, ) 
Moncton, N. B. 14_Nov., 1889. /

oooo

LINIMENT GÉNEAUl'h'st
35 ANS DE SUCCES

Meul Topique
remplaçant le 
Fm sans dou
leur ni cliùte du 
poil. — Guérison 
rapide et sûr

Fo
rts, Molettes. Vcssigous Engorge

ments des jambes. Siiros. Eparvius, etc.
Ph'.GÊNEAO, 575, m Minoré,Paris
«MMMKHOCC €X>

Des chars dortoirs _
aux trains eutre i itta'wa et Boston. Les 

d’Ottawa nour New York prend 
bans ou a

pullman 
,wa et Bc

sont attachés 
Peindront 

Rouse’s
gagers d’Ottawa pour Ne 
les Pullman k Saint-Alb 
Point.

5ets, les lits 
«eiguement peuvent être obtenus an 
des billets de la cité ou aux Stations.

s bin et tous an

3._J.iOHAMBBRLlN,
Surintendant Général 1

IÉBéjic -fftËÉMt'BROY R. TODD,
**Ageut général .lesiParaagers.]

M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque 1» 
il dirigea l’ancienne maison 

Cushing ” -ur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la ru ; 
Sussex, un sa ion de première 
clas;e,où il tiendra oujours dus
1SMVUMS I.K PhEIHï- 
i LASSE — Toujours eu 
fliiilils îles OliUUS lie 
première marque. 

Gisnitti & HO
No. 51H Hue Husmx.

.. on les mettra dans le 
Et pour vo is, je vous don

nerai ma chambre. Je prendrai 
une femme de ménage et un cocher 
de remise
pas du tout, du tout.......

“ llref, nous n’avons pas accepté. 
“ Mais l’explication de ce retour

1 subit ?....... La voici; ai-je deinan
“ dé à mou mai i .

u — La Suisse m’eeiiuie, m’a ré- 
idu cet écho (i lèle.
— Eli bien, allons-nous en.

“ El nous sommes partis.
Contente et troublée jusqu 

fond de l’arne à la pensée de t’em
brasser. u JULIA.

“ 1*. S — J : pi ie M. de Lucan 
de ne pas-m’intimider.
Les jours qui sumre.il furent déli* 
cieusemeul t « rriplis pour Clotil Je 
EU»-mêmerecevait les

THE Vous ne me gêneiez

OÏL caisses
I se'succéd.iient sans interruption,* *-t 
en rangeait le contenu de ses ma ih 

f matermalles. Elle dépliait, ell»» re
pliait, elle caressait ce» jupes, ces 
corsages, cetta lingerie 11 eelparfu 
ruée qui étaient déjà comme une 
partie,co me une douce émanai ion 

H d»; la p- rsoune da sa tille, 
m un peu jaloux, la surprenait inedi- 

; tant avec amour sur ces jolies nip

~~ Elle allait aux écuiies vo r le che 
val «J»- J u i a qui avait suivi de près 

; ,o» caisse.-; elle lui donnait du sucre 
et causait avec lui. Elle empiissai. 
d< ileurs verts Vap*
parlement destiné au j lune me?

CO
LETON i»s.

JULIA
VAR

FEUILLET Cede heureuse li me eut bientôtOCTAVE
Environheureux terme.

1 finit jours après son trr.vée à Paris 
i .folia lui écrivait qu’ lie et son mari 
comptait partir le soir, el qu’ils se
raient le lendemain matin à Clier- 

m°n af111) I bourg. C’était la sVtion le plus 
° PS J rapprochée de Vastville, C otilde 

'ullement à lés aller

Et quant à voir» dial, au, i 
;e suisfâ» héo de vous le dire,
mie maison A ninii... Oi.rlill. y.. s(9 disp,jsa llalu
liiMi, vous verrez qu ou ya tue quel-! |irB||d'r(javt,c ga voUure. \j de
'lu 11 î1; . . . .. Lucan, aprôi en avoir conféré avec

— Mais non,di.'ie dame, riisaii i0 ne «-rui pis d’avoirl’accompa- 
J-'«an '•» Haul; je eonnai» pi.-UHe- ncraignit de gêner les pre
meni l'Ins-oirr de ma Imiillo .a je , „ui„.e3 , x,i:msl0l,s |„ vaour, et, ne
pui» von» garantir.......  v,„ lent lue «eumdaul qu- Julia

—Soy. z sur, mon .11111, ,|.i ,111 y a | [ifll lnlerpr,.lHr w„ „i„ellm comme
tué quelqu 1111....... .,,, m m que d‘mu press ■ ment, il reso
dans le temps........... nous savi z corn • jul ,v ;i ,fi ;val au levant des
ire on se gênail pt u autrefois pour V0Vil„tiU-s. 
tout ça! 1 n

Les lettres de Julia Y sa mère était j 
fréquentes. C’ei i' un vrai journal | 
de voyage, rédigé à la diable, avec i 
1,11e «aisissaute originafité de s'yl- < >•' était aux premiers jours de juin- 
et où ta vivacité d»-s impressions s»- 1 Lloti-de partit d • grand t.atin lrai- 
vorrigeait par e» i ». nuance i.’ii oniv l' Ue et i a»lien>i' c ftiiuie l aube. Lu—
hautaine qui «tait ......... VaaUmr|catiw meiuileu marche deux heitrv»

I,ri.-v...nent d.. plus la d ail petit pa, des.on cheval.

V

Julia parlait as-» / 
son man, dont elle ne disait d’ail- j '<^8 routes normandes sont ch tr
ieurs «j ie du h . -'. Il y avait le plu- 1 mantes en cette saison. Les haiesd'é 
souvent un post-scriptum rapide et [nues parfument la campagne, et jet 
bienveillant adresse a M. d Luc v. tent ça et là sur les bords du ch - 

M. de Moras était plus sobre de mi'i leur litige vosee. Lue protu- 
descripiiou^. Il paraissait uejvoir slon Ue jeune verdure constellée 
que sa fcnvne en Italie. Il vanta t «le 11juis sauvages couvre le rev. rs 
sa beauté encore accrue, disai -il. des fossés. To n cela sous le gai so 
au contact de. toutes c. s m rveill. s I i du ma m, est un » fû •; pour les 
d’art dont elle s’impiég ai^il loua 1 yeux M. «le Lucan u'accurdait ce* 
son goût extraordinaire, sou Intel- pendant, cfiïilre sa coutume qu’une 
ligence et im’une son caractère. A attention distraite au spectacle de 
cet égard, elle était e drûmemeni celle souriante nature, lise préoc 
mûrie, il la t ouvuit presque trop eu paît à un degre qui l’etonnait lui 
sage et trop g-ave pour son âge. même de sa p o« iiaine rencontre 
(les détails enchanta eut Clotilde avec sa bell Mil » . 
et acht valent de lui mettre dans iv Une cavcdie dè.‘du ver Le, pavoisés 
cœur une paix qu’e l ; n’avait ja- d'oittbre les parut au haut dune 
mais eue, côte: I. .eau vit une tète se p.»nchsr

Les 1 tires du o.nlo ri’êta ont pa. et un mu choir s’ag ter hors de la 
moins rassurant: s pour l'av -nir que voiture; il lança aussitôt son che* 
nour le présent. Il ne croyait pas, I val au galop. Fresque au uièms 
disait-il, devoir presser Vu lia au instant la ca èche s'arrêta et une 
sujet de sa réconciliation avec son jeune femme sauta ie-lenient sur 
beau-père; mais il l'y sentait d spo- la roui ; elle se retourna pour adres 
sée. Il l’y uvepar av, au reste, «1» cr quelques mois à ses compagnons 
plus en plus eu l’entre tenant liabi- de voyage, et s avança seule au- 
tuellemeut d j la vieille amitié qui deva it de Lucan. Ne vuulaul pas 
1 unissait à M. de Lucau de l *ur vu i se laisser dépasser en procédés il 
passée, de leurs voyages, de leurs ! mi luimème pied à terra, donna 
périls partagés.. Non seulement j son cheval au dmnestique qui 1 • 
Julia écoutait e< s récits sans rêve I- suivait, el se dirigea avec empr sse* 
te, mais souveni «die les provoquait meut vers la jeyn » femme quil ne 
comme si elle « ût regretté re p é-. leçon naissait pas, mais qui élut 
v. niions, et qu’elle « ût cherché d j évidemment J.ilia, Elle venait à lui 
bonnes raisons de les oublier: j hâtant le pas, d’une de.nar. fie glis*

Allons, Pylad ■ parlez mot d’« )res- s min bal.mç mt légèrement sa taille 
te! lui disait-elle. flexible. Tout eu approchant, elle
Après avoir passé en Italie toute la j r. poussa so i voile d’un coup de 
saison d’hiver et une partie de la main rap de.* e: Lucan pul rétro u* 
saison du punt - nips, M. et m ida ver dans c.» jeune v.sage, dans 
me de Moras visitèrent la S lisse, ! grands yeux un peu su mores,

L

->n annonçant i intention d'y .-«'jour- l’arc pur et allongé des sourcils, 
lier jusqu'au milieu de l’eie. M et quelques traits de l’enfant qu’il 
madame de Le can eurent la peuée aval connue, 
d'aller les y rejoindre, et de brus Quand le regard de Julia rencoiv 
quer a nsi uu rapprochement qui | Ira celui de Lucau, sou teint j à e 
ne paraissait plus e ire dès ce mo se couvrit de pourpre. Il la salua
mt-nt qu’une de forme. C otilde j 1res bas. avec un sourire d'une
s’apprêtait «à soumettre ce projet à ! grâce nllèctueusc: 
sa fille, quand elle reçut, par un» —Welcome’ «lit*IL 
belle matinée de mai, cette lettre —Mem, monsieur dit Julia jd’u* 
datée de Paiis: ne voix don- a sonorité grave et

mélodieuse frappa Lucan;—amis, 
n'esfce pu.-?

,, ... *• . .. . . Et elle lui tendit sés deux mainsM. voilà. Ne t« ;1'7»Rh P'*-. • «' «»« avec UDe résolution charmai,le.
comb en tu la p'ais a gYa-aville.

Nous irons t’y trouver un de ces, . „ ^ , . ,malins, et nous reviendrons ions ! bra.se.' mais croja.U sentir un peu 
ensemble à l'automne, .lu te deman-i Je rds'siance dan, lu, bras.subtte 

. . , i mens roidis de la jeune femme, ilde seulement quelques jours pom , ^ h„pn„ ,, i,,, „„
préparer

jÆî,r.rd e«e„ca™Æ,
pour toute sorte de raisons, pis da
vantage chez ma grand’mère, qui 
me l’a offert tout fois très graciun-
s j ment.

“ —Ah! mon D eu! mes chers en* 
fant<... mais c’est impossible... A
l’hôtel! 
ble!

tell Logez chez moi 
vous sert z très mal... Vous aer z
campés....... Je ne sa s mèm»* pas
com nent je vous nourrirai, car uia 
cuisinière e=t dans son lit. et mon 
imbécile de cocher qui a un loriot 
sur l’œil, par parenthèse! Au.-si on 
n’arrive pas comme cela....... Vous

“ Mère chérie,
4* Plus de Suisse! tr« p de Suisse!

11 l’attira doue» m ml pour l’etn*

' n.. >e borna à lui b user le poign t au 
m.» a a : ,iéfaui du gant. Puis, affectant de 

la regarder avec une admiration
ici noire lutuie

J’ai vraiment envie de vous de nan 
der, d t il en riant, à qui j’ai l’hou* 
neur de parler .

— Vous me prouvez grandie? 
dit ehe en montrant ses dents 
éblouissantes,

— Etonnamment, dit Lucan, très 
ôtoiiui minent j Je comprend a 
merve lie.

— Pauvre Pierre ! dit Julia il
vous aime bien !.......
Ne le lai tons pas languir plus long 
temps si vous vouiez.

Ils se dirigèrent vers la calèche 
devant laquelle M. de Moras les 
ait -nd ut, et, tout en marchant côté

— Qu 1 joli pay» ! reprit Julia... 
et la mer tout pie.-?

— Tout près.
— Nous ferons une promenade à 

cheval apres déjeuner, n'est ce pa>?
— Très volontier-; mais vous de-

ce n’est pas con vena-

c Vous ne pouvez pas rest- r à rhô 
Mon D.eu,

me tombez li comme deux j)ot< de 
flîurs! CVst inimaginable!—Vous 
vous porti z bien d'ailleurs, mon

J ) ne vous le demande
pas....... Ça se voit de reste......... —
Et, toi ina b die minutie? Mais
C es un astre.......un vrai astre.......
each )htoi.......T i me fa s mal aux
yeux !....... Est
des bagages ?..« Enfin que voulez-

vez ôtie horriblement fatiguée, ma 

vous qv
.. > ' f »•: co ornent voulez

ce que vous avez j’ai
X
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ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

mmm et a grand marche
lie ne AN

Ameublements de SALON, de S VLLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tousses PRIX, chez--------
FABRICANTS 1

CAMPBELL!HARKIS & PIANOS NO
MN

Sont aussi agent 

pianos Cherke 
, et Haines, 

orgues h ara 

Estey et

Cette ancienne et uunorable maison de meubles, d’Uttawn 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu'elle vend.

10 Four Cent de Réduction sur tout Achat Argent Compt ul
Grand assorti 

de seconde mt 
variant de $25

HARKIS & CAMPBELL
Condition de pa 

$10,00 par mois.Coin (les rues O’Connor et (fueen (Près de la me Sparks)

'FABRIQUE : Ri

Salle de ven
Manufacture de Voitures

H,0"5TA1LB

s. leveille 61 RUE\
PROPRIETAIRE.

Nous de--irons Informer le public que noua avons fait ’acquielVon du poste d'affaires 
D. THOMP.SON, dans la branche de Carrosserie, plus epôcialement Voitures Léeères, 

Sulkeys, etc Etant arrivant «le Ctvcago et des autre* villes américaines nous avons puisé 
»le grandes connalscancee dans not état, noua somme* en mesure de garantir e >tière satis 
faction. Nos mivrisra sont tous des plus habiles et travaillent sous notre direction ; leu 
matériaux employés -ont a ret les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qus nous mettons 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

DEPECHES
L (Service

M, EDISON J[

56 RUE DALY - - 19 ET 21 RUE STEWART On sait que Fin- 
M, Edison, a débi 
à douze ans, corn 
journaux et jouri 
de chemin de fer. 
d’imprimer lui-no 
gon des b .gages, i 
tin spécial qu’il a 
Trunk Herald et q 
son de trois sous 
voyageuas et empl 
Harper’s Magazine 
des détails inédits 
de ses collaborates 
dison lui-même.

“ Les nouvelle! 
dans ma feuille, C 
caractère si local 
valent véritableme 
un être humain er 
ou des stations qu’ 
n’en étais pas mt 
idée et de la cliei 
treinte mais réguli 
lecteurs environ ;,

Solution d’Anîipyrine1

TROUETTEdo
CONTRE

JTif/rainp#. Maux tie Têt' .Wrrti/t/iex 
Coliques, Asthme, Em/iiti/sème, Ooutte 
il h uinatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

d'exiger l'ASTIPYitiSE de THOX ETTE
Vents en Œroo à P-ris, S. MAZIBB,, Pham^n, 234, t>ould Voltaire

Di-DOhilairc à Ottairn : D'F.X, VALADE.
A yut{bec : Dr EU. MORIN & C *. A Montréal : LAVIOLE

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES
TTE A NELSON

comme un 
ordre, et le 
Stephenson, le gra 
nombre de mes ab 
huait pas peu à me 
propre estime. Lei 
que je don n is étai 
de cet acabit : “ M 
piéposé aux baga 
de James Greeks 
chute sur la plate f 
sé à la jauib*. Ti 
sont désolés de cet 
bien : “ La machii 
tème Burlington, e 
tin en réparations, 
d’imprimeri- s nét 
pression de ma f 
été donnés par M. 
propriétaire de la . 
que je considère c< 
ma fortune. Voici 

Au commencem 
de sécession 
ment à mon 
levant tôt 11 me co 
arriver à de grandi 

Mon capital éta 
ces je devais avant 
de de ne pas ache 
naux que je n’en 
et d’autre pai l je i 
plus m’exposer à 
court d’exemplaire 
du voyage. L’obl 
de prévoir ainsi ap 
le chiffre de la ven 
éveillé sur la valei 
et me su

positeurs de la Fr 
déterminai à me c< 
le matins la moras 
forme du numéro 
près uu examen r; 
sommaires j’arriv< 
idée de la valeur 
numéro et je régla 
cette évaluation, 
vente était d’envii 
res ; mais pour pei 
nouvelles du thêâ 
elle montait pron 
au dessus. Or, un 
compositeur me c 
première page pre 
occupée pa- un gr, 
titres en majuscule 
tait le premier réc 
de Pittsburg Laud 
puis bataille de 8! 
des morts et des bl 
à 60,000. Du prt 
je saisis la siuallc 
évidemment, une

I>éviH •n.l' dleaire vonce dhiiI 
le» iournai«i*

Article 1. Toute personne qui retire rég”. 
lièrement un journal du bureau ee poste' 
qu’elle ait souscrit ou non, que de jou.-n» 
soit adresst'» à son nom ou à celui d'un sut" 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui renvoie un 
journal est tenu de payer tous les arrrèages 
«m’elle doit sur l’abonnement, autrement 
1 «éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu'au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du bureau 
de poste

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il demeu 
rêvait à «les centaines de lieues de cet endroit

Article 4. Les tribunaux ont 
le fait de refuser un journal du 
poste, ou de changer de résidence 
aer accumuler les journaux à 
adresse, constitue une présomption et uno 
preuve prima facie d’intention «le raude,

V I Y i I ti R E S
vmiGERIE DE KINGSTON.

A. HAAZ & OIS
MANUFACTURXKHS.

ue Vin* Binxi ee. Cidre. Unite et notrw 
.VINA1UKEN

Garantis Purs sons tous les Rapports,
EN VENTE A OTTAWA-,

Par ton* le* „Prlnelnnnx Epicier*.

décidéjj3«>jir^;i F|gnre, les Mains, la Peau et

Crème de Miel
et d’Amemle de Hinds, Gelée 

de Concombre; et îles Roses de Moloderma. 
Uu assortiment comp el et r 

tides de toilette ci-d

bureau .te 
et de lais- 
l’ancienne

inouveau des ar- 
essus ve-

débitnant d'être reçu,

üA IL’CIIIIMICK
TKimRfcBIK CKMTKALE

S04 RFE SUSSEX
en face de la rue York. Habite d’horamee et 
de femmes, ne'toyés, teinta réparés et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyée 
ou teinta à la perfection. Plumes d'autru
ches teintes ^aelon l’espèce prod ite, net-

BUANDERIE

CHIMISTE ET DROGUISTE
ij75-RüE SPA^KS-75

fPrescription pour 
préparées avec soin 

Communlcati

médecine et familles 

on téléphonique 1-2-8
IOn ne se serf d’aucun procédé chimique. 

On se fie à l’habileté de notre main-d’œuvre. 
Satisfaction garantie On va • hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents chacun.
Tt. G-AGHSTOISr, Prop

504 rue SUSSEX devant la rue York

ETABLINNEMXLNT DE TAILLEUR

•its de messieurs faits et répa- 
ctiun garantie.

A. DAOUST, tailleur, 
Nicholas, Ottawa.

Habilleme 
rés. Satisfac

ggéra un 
Je me liaiNo. 18 rue P, S. Succursale, au No 160,

'an 9 la H

Le plus Grand Assortiment
------DE-----

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres.

Une visite est sollicitée.

COMPAGNIE I> ASSLKiNCB
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1864

B ’pi'ac Phincipal : Kdifice de la Compa
gnie d Assurance “ C ITIZL Ni8," 181 
rue^St. Jacques, Montréal.

DIRECTEURS :
Hon. J. J. C Abbott, Sénateur, Président 

Andrew Allan, Bit., Vice- Pr>"*6 d» nt. 
Robert Anderson, Kcr I Arlhi 
Alp Desjardins, M. P. I

H. Montagu Allan, Ber.
William Smith, s c-trés.

G. B. Hart, gérant généra’
c\pital;souÔÜt>
Dépôt au gouvernement fédéral 122,840. 
G, W SEGUIN.

Souasag» nt.

Bei
J 0. Gravel, Ecr.

Bijoutiers en gros et en détail$1 009,800.'

98 Rue Rideau 98EDWARDS KING 
Agent de ville. 

V RUB SPARKS, OTTAWA. a & a. mcmillan.
> L.
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